





















République du Tchad 
DIRECTION DE L'HYDRAULIQUE 
ET DE L'ASSAINISSEMENT 
8P816 
N'Djamena 




DE LA VEGETATION PASTORALE 
pour le Projet «Almy Bahaïm» d'Hydraulique pastorale 
dans le Tchad oriental 








Campus international de Baillarguet 
BP 5035 




27, rue de Vanves 






















PROJET "Almy Bahaïm" 
d'Hydraulique pastorale dans le Tchad oriental 
("De l'eau pour le bétail") 








Ingénieur agronome, écologue pastoraliste, Cirad-emvt 
lbra TOURÉ 
Docteur en Géographie, Cirad-emvt. 
et 
pour une étape ou une autre de l' élaboration de la carte, participation de : 
Ph. DAGET, Dr ès Sciences, Cirad-emvt / CNRS pour le traitement de l'information floristique, 
I. de ZBOROWSKI, cartographe Cirad-emvt, 
J.P. LEBRUN, Dr en botanique et taxonomie, Cirad-emvt, pour les déterminations floristiques, 
C. RICHARD, secrétaire, Cirad-emvt, pour la frappe et la présentation du document, 
E. TOUTAIN, dessinatrice, 
G. DE WISPELAERE, ingénieur géographe, Cirad-emvt, pour le traitement télédétection, 
G. GRELLET, cartographe SIG, Cirad-ca, pour la cartographie SIG, 
C. GOUNEL, Cirad-ca, pour la cartographie SIG, 
F. BALEUX, Cirad-ca pour la cartographie SIG, 
P. FOL, Cirad-ca pour le traitement de télédétection. 
Sous la responsabilité de P.C. LEFÈVRE et J. DOMENECH, 






















AUTEUR(S): J. Poissonet, G. Forgiarini, 
B. Toutain, I. Touré ACCES AU DOCUMENT : 
- au service Documentation du Cirad-emvt 
ORGANISME AUTEUR :Cirad-emvt ACCES A LA REFERENCE DU DOCUMENT : 
Consultation libre 
ETUDE FINANCEE PAR: Caisse Française de Développement, France 
REFERENCE: YV/FB- 194213 N° 44277 et 194817 
AU PROFIT DE: Direction de l'Hydraulique et del' Assainissement - Tchad, Maitre d'oeuvre; et 
BURGEAP, Maître d'ouvrage du Projet Almy Bahaïm <l'Hydraulique Pastorale 
au Tchad Oriental. 
TITRE: Projet "Almy Bahaïm" <l'Hydraulique pastorale dans le Tchad oriental ('Tie 
l'eau pour le bétail") - Cartographie de la végétation pastorale - Notice 
détaillée. (Rapport Cirad-emvt n° 98 008) 
TYPE D'APPROCHE: Volet d'expertise pour la cartographie du projet 
DATE ET LIEU DE PUBLICATION : mars 1998, Montpellier, France 
PA YS OU REGIONS CONCERNES : Tchad oriental 
MOTS CLES: 
RESUME: 
Tchad sahélien, soudano-sahélien, soudanien, soudano-guinéen, pâturages naturels, 
végétation, élevage, cartographie, SIG, capacité de charge, productivité, Ouaddaï, 
Salamat. 
La carte de la végétation pastorale est destinée à faciliter le choix d'implantation des ouvrages 
hydrauliques afin d'équilibrer les ressources en eau avec les ressources fourragères et répondre 
aux perspectives d'amélioration de la sécurité de la transhumance. Trois missions sur le terrain 
dans le Tchad oriental, en octobre 1995, mars 1996 et mars 1997 ont permis d' identifier 57 unités 
pastorales avec leur production fourragère. La surface cartographiée au 1/200 000 et 1/500 000 























AVANT-PROPOS : OBJECTIF DE LA CARTOGRAPHIE PASTORALE DU PROJET ALMY BAHAÏM . . . . . . l 
- 1- PRÉSENTATION DE LA ZONE D'ÉTUDE .................................... 3 
, 
- II - METHODOLOGIE . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 11 
1 - MISSIONS DE TERRAIN . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 11 
2 - RÉALISATION DES CARTES . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 11 
- ID - RES"UL TA TS . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 17 
1 - PRINCIP AUX FACTEURS ÉCOLOGIQUES DISCRIMINANTS . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 17 
1.1 - Facteurs climatiques . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 17 
1.2 - La morphologie, le relief, les sols . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 18 
1. 3 - facteurs hydriques . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 18 
1.4 - Facteurs anthropiques .. .. .... . ... . ... . ...... . ......... . .. . ...... 19 
2 - PRÉSENTATION DES GRANDES UNITÉS DE VÉGÉTATION PASTORALE . . . . . . . . . . . . . . . . . 20 
3 - ANALYSE DÉTAILLÉE DE LA VÉGÉTATION DU SALAMAT . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 23 
4- VALEURS PASTORALES DES PARCOURS ....... . .. . .. . ....... . .... . .... . ...... 43 
4.1 - Le potentiel de production fourragère . . ....... . . .. . .. ..... .. ..... . .. 43 
4.2 - L'état de la végétation pâturée ..... . . . .. .. . . ... . . ... . . ....... . .... 43 
4. 3 - Les espèces fourragères . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 4 7 
4.4 - Le potentiel de production fourragère .. . . .. . . .. . ..... ... . . ..... . .. .. 48 
5 -RISQUESDEDÉGRADATIONDESPARCOURS .... . ..... . . .. .. .. . . . .... . .. . . .... 49 
5.1 - Causes .. . . .. . .. .. .. . . .. ... . .. . . ..... ... . ............. . .... . . 49 
5.2 - Echelle de risques . .. .... . . .... . .. ... . . ... . . ..... . ... . ... . . . . . .. 49 
- IV - COMMENTAIRES DES CARTES ......................................... 53 
1 -L' ÉTAT ACTUEL DELA VÉGÉTATIONDANSLAZONED'ÉTUDE .. . .. . . . . ....... . .... 53 
2 - INTERPRÉTATION DE LA CARTOGRAPHIE DU SALAMAT . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 54 
2.1 - En première conclusion, nous pouvons distinguer quatre unités supérieures . . 54 
2.2 - Quelques particularités . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 54 
2.3 - Le Salamat est une région de contrastes .. ........ . .. . .. . . .... . .. . . . . 55 
2.4 - La végétation pastorale du Salamat est "en bon état" . .... ..... ... .. . ... 55 
3 - DEUX EXEMPLES D'UTILISATION DES CARTES . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 56 




FORMULAIRES DE RELEVÉ 
PRINCIP ALES ESPÈCES RENCONTRÉES ET LEUR INTÉRÊT PASTORAL EXPRIMÉ PAR 























OBJECTIF DE LA CARTOGRAPHIE PASTORALE 
DU PROJET ALMY BAHAÏM 
1 
Les cartes de la végétation pastorale du Tchad oriental au 1/200 000 et 11500 000 font 
partie des réalisations du projet d'hydraulique pastorale Almy Bahaïm conduit par le 
BURGEAP pour le compte du Service de l'Hydraulique du Tchad. 
Ces cartes doivent permettre en particulier de raisonner le choix de l 'implantation des 
ouvrages, de façon à équilibrer les ressources en eau et les ressouces fourragères. Ce 
projet vise à améliorer les conditions d'abreuvement du bétail et à sécuriser les 
transhumances. 
La présente légende rappelle l'ensemble des formations végétales couvertes par la 
cartographie depuis 1995 jusqu'à 1997, mais détaille certains commentaires propres 
























- I - PRÉSENTATION DE LA ZONE D'ÉTUDE 
La zone cartographiée concerne une partie du Tchad oriental. 
,.. La carte 0°1 montre que cette zone est située entre le 9ème et le ! 6ème degré de latitude Nord et 
entre le ! 9ème et le 22ème degré de longitude Est. 
Entre 1995 et 1997, la superficie cartographiée couvre 1 7 degrés carrés, soit plus de 200 000 km2 : 
- 6 degrés carrés en 1995 : environ 72 000 km2 
- 4 degrés carrés en 1996 : environ 48 000 km2 
- 7 degrés carrés en 1997 : environ 82 000 km2 
Il est envisagé d'inventorier et de cartographier six autres degrés carrés dans le Ouaddaï dans une phase 
ultérieure, complétant ainsi la couverture du Tchad Oriental. 
,.. La carte 0°2 montre que, du ! 6ème parallèle au nord de Oum Chalouba à la frontière de la 
République Centrafricaine, au sud de Ade (frontière avec le Soudan) à l'est à Abou Deïa et Kyabé à 
l'ouest, ces 17 degrés carrés concernent les 6 préfectures suivantes : 
- le tiers ouest du Biltine (Biltine) : 
- la moitié est du Batha (Oum Hadjer) : 
- une grande partie du Ouaddaï (Abéché) : 
- le nord-est et l' est du Guéra (Mongo) : 
- la quasi totalité du Salamat ( Am Timan) : 
- l'est du Moyen-Chari (Sarh) : 
environ 2 degrés carrés 
environ 3,5 degrés carrés 
environ 3 degrés carrés 
environ 1,5 degré carré 
environ 6 degrés carrés 
environ 1,5 degré carré 
,.. La carte n°3 montre pour ces 17 degrés carrés un important gradient pluviométrique nord-sud 
compris entre les isohyètes 100 et 1 200 mm de pluies (J. Pias, 1969) recoupant les principaux climats 
suivants : 
- sahélo-saharien ou pré-désertique : 
- sahélien ou sub-désertique : 
- sahélo-soudanien ou sub-sahélien : 
- soudanien : 
- soudano-guinéen : 
précipitations inférieures à 200 mm, 
précipitations entre 200 et 400 mm, 
précipitations entre 400 et 600 mm, 
précipitations entre 600 et 800 mm, 
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Carte 2 : Préfectures concernées 
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- II - MÉTHODE DE TRA V AIL 
1 - MISSIONS DE TERRAIN 
Trois missions de terrain ont été effectuées au Tchad oriental : 
- la première en octobre 1995, fin de saison des pluies, (B. Toutain et G. Forgiarini), 
- la deuxième en mars 1996, fin de saison sèche, (B. Toutain et G. Forgiarini) 
- la troisième en mars-avril 1997, tout début de saison des pluies (J. Poissonet et G. Forgiarini). 
Ces missions de terrain ont été menées grâce à la logistique mise à disposition par la Direction de 
l'Hydraulique et del' Assainissement (DHA de N'Djaména), ainsi que par la direction du projet et le 
BURGEAP à Abéché. 
Ces trois missions ont permis d'identifier 57 unités de végétation pastorale et de préciser leur 
productivité en tonnes par hectare et par an, leur intérêt pastoral, leur capacité de charge en nombre 
d'hectare par Unité Bétail Tropical (UBT) et les risques de dégradation dans les conditions actuelles 
d'exploitation. Les unités de végétation ont été cartographiées au 1/200 000 et 1/500 000. 
2 - RÉALISATION DES CARTES 
,.. Principes de la cartographie 
La carte telle qu'elle a été conçue est la représentation d'une perception de la réalité résultant des 
observations faites sur le terrain. Lorsque l'on se déplace dans ces vastes régions de l'Afrique sèche, 
on traverse successivement des unités écologiques d'étendues variables, identifiables par la densité de 
la végétation, la nature des végétaux, la nature du sol, les formes du relief Le paysage qui se déroule 
sous nos yeux est composé d'une succession d'unités écologiques qui s'enchainent en séquences et qui 
se répètent. On note bien que chaque lieu précis possède sa propre originalité écologique, mais, 
généralement, des lieux voisins présentent de nombreuses similitudes qui amènent à les considérer 
comme comparables et à les assimiler à une unité écologique type. Pour décrire cette unité écologique, 
on fait référence à une unité existante qui paraît représentative de l'ensemble, à moins que l'on ne 
bâtisse-un milieu virtuel sur une composition moyenne. 
Certaines unités écologiques sont petites, quelques ares, d'autres s'étendent sur plusieurs kilomètres 
carrés. Les unités cartographiques de la légende représentent généralement un ensemble de plusieurs 
unités écologiques qui se suivent et se répètent. 
Dans une même région naturelle, les paysages se ressemblent et les éléments qui les composent sont 
apparentés, tant du point de vue de leur origine et de leur nature que de leur fonctionnement . La région 
naturelle est la base de la réflexion et des interventions lorsque l'on a pour objectif l'exploitation des 
ressources naturelles et l'aménagement de l'espace pastoral. La localisation et l'identification de ces 
régions naturelles se fait assez facilement sur une carte à 1/500 000 (leur dénomination et prcisée dans 



























Carte 4 · Images Landsat MSS utilisées pour la cartographie 
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Chaque relevé a donné lieu simultanément à un positionnement du site sur la carte et sur l'image 
satellitaire, à l'analyse de son intégration dans le paysage et au repérage des critères d'interprétation 
pour la réalisation cartographique. En complément, de nombreuses observations intermédiaires sur les 
séquences de la végétation ont été faites entre les sites de relevés. 
Deux cent soixante et un relevés complets ont été exécutés, répartis sur l'ensemble de la zone, en partie 
sur les sites prédéterminés et en partie par des choix sur le terrain. Près de 300 échantillons de plantes 
ont été examinés à Paris par le botaniste pour la détermination correcte des espèces (Annexe 2). 
rr Réalisation des documents cartographiques 
La cartographie des 1 7 degrés carrés qui concernent cette étude, d 'une superficie proche de 200 000 
km2, a été répartie en trois périodes de la façon suivante : 
-La première au nord, suite à la mission d'octobre 1995, correspond aux six cartes à 1/200 000 IGN 
de Lidey, Oum Chalouba, Mougran, Biltine, Oum Hadjer et Abéché, 
- La deuxième au centre, suite à la mission de terrain de février-mars 1996, correspond aux quatre 
cartes à 1/200 000 IGN de Mangalmé, Am Dam, Abou Deïa et Am Timan, 
- La troisième au sud et à l'est, suite à la mission de mars-avril 1997 correspond aux 7 cartes IGN au 
1/200 000 de Goz Beïda, Aboukousoum, Lac Iro, Djouna, Mangueigne, Singako, Haraze (avec une 
partie de Saint Floris). 
La typologie de la végétation a été obtenue à partir des relevés phytoécologiques (Annexe 1 ). Elle a 
servi de base à l'interprétation définitive des images satellitaires pour aboutir à la maquette définitive, 
beaucoup plus détaillée que la maquette préliminaire. Un va-et-vient entre les relevés ou les notes de 
terrain et les images, voire même les photographies aériennes lorsqu' elles étaient disponibles, a permis 
de régler les points litigieux. 
Les maquettes ont été réalisées au 1/200 000, par degré carré. Parallèlement ont été saisies sous format 
informatique avec le logiciel Arclnfo l'hydrographie, les pistes, routes et villages, la toponymie, les 
points d'eau. La numérisation du thème pâturage a permis de superposer les diverses couches 
d'information pour l'édition des feuilles de cartes. Les informations numériques des différentes couches 
ont été sauvegardées au format Maplnfo pour être fournies séparément. 













































- III - RÉSULTATS 
1- PRINCIPAUX FACTEURS ÉCOLOGIQUES DISCRIMINANTS 
La diversité physionomique et écologique des unités de végétation représentées résulte de la 
combinaison de facteurs physiques, biologiques y compris les facteurs anthropiques. Outre la forme 
de végétation et sa composition, la distinction des unités cartographiques fait référence au type de 
climat, au relief et aux sols, aux formes d'écoulement des eaux, et mentionne l'impact éventuel des 
activités humaines. 
1.1 - Facteurs climatiques 
La présence des espèces végétales et la biomasse annuellement produite dépendent étroitement de 
l'alimentation hydrique des plantes, donc indirectement des hauteurs de pluie ( carte n°3). Dans cette 
région la température n'est pas un facteur limitant. 
Le climat prédésertique (précipitations annuelles inférieures à 200 mm) s' étend au nord du parallèle 
15° 30' : végétation de steppe, basse et très clairsemée, presque exclusivement herbacée, avec des 
arbrisseaux ou des touffes de plantes pérennes de désert associées à des herbes annuelles du Sahel. La 
végétation avec arbres et arbustes est cantonnée aux ouaddis: Achim, Lidey, Kéleb et respectivement 
leur drainage amont, les ouaddis Y edinga, Kharma et Ouagat. 
Le climat sahélien sub-désertique (200 à 400 mm de pluies) s'étend au sud de cette ligne jusqu'au 14e 
parallèle. La couverture herbacée composée de graminées annuelles basses est dominante. Les petits 
arbres sont présents et ponctuent le paysage qui reste ouvert. Les cultures de céréales sont limitées à 
quelques terrains très favorables. 
Le climat sud-sahélien ou sahélo-soudanien ( 400 à 600 mm de pluie avec environ 3 mois de végétation 
active) couvre approximativement la bande entre 12° 30' et 14°. La végétation est toujours de type 
sahélien, dominée par les graminées annuelles basses, mais les arbustes sont très présents, notamment 
les épineux. De petites forêts se développent sur les berges des rivières qui ont tendance à être 
encaissées. Les cultures de céréales se développent sur de grandes étendues. 
Le climat soudanien se trouve au sud de cette bande ( de 600 mm de pluie jusqu'à 800 mm à peu près 
au 9e parallèle). La végétation naturelle est en grande partie la savane, dans laquelle la végétation 
ligneuse marque le paysage, associée à une couverture herbacée haute, à base de graminées annuelles 
mêlées à quelques graminées vivaces. Les cours d'eau sont encaissées, larges, laissant des mares en 
saison sèche. Ils s' étalent parfois en marécages inondés une partie de l'année. 
Le climat soudano-guinéen au sud jusqu'à la frontière avec la République Centrafricaine (plus de 800 
mm de pluies) à peu près au niveau du 9° et 10° parallèle. La végétation est boisée, plus ou moins 
dense, arborée, herbacée haute avec beaucoup de graminées pérennes. Comme précédemment, les 
cours d'eau sont encaissés, larges, laissant des mares en saison sèche (Bahrs Azoum, Salamat, Keita, 
Aouk). 
Les variantes de diverses formations végétales identifiées se rapportent à ces différents types de 
climats. 
18 
1.2 - La morphologie, le relief, les sols 
Les grands ensembles morphologiques de la zone d'étude sont : 
- les massifs cristallins : à l'est, la chaîne du Ouaddaï qui s' étend du nord au sud, passant 
progressivement de 500 à plus de 800 mètres sur les sommets. A l'ouest, le massif du Guera. Des 
collines rocheuses et des éboulis subsistent entre les deux, tels les rochers de Mangalmé, ceux d' Abou 
Deïa, le Digindéti au nord d' Ardo. Les rochers escarpés et les éboulis (formations H) sont ennoyés 
à leur base dans des piémonts vallonnés (formations M pour les larges piémonts du Ouaddaï et 
formations K pour les piémonts sableux des petits reliefs) qui se poursuivent par de grands glacis en 
pentes légères (formations Rau Sahel et formations A près du Batha). Ces glacis reposent sur le 
socle érodé. 
Les villes de Biltine et d' Abéché, au pied de ce massif, se trouvent à environ 520 mètres d'altitude. 
- Les ensablements dunaires au nord et à l'ouest sur une grande partie de la zone. Les grandes dunes 
fixées comme Goz Arian, Goz el Fal, Goz Bréghé, Goz Méreg, Goz Rémélé, Goz Kafafa pour ne citer 
que les plus importants, sont nettement en relief dans le paysage (formations G). Leur surface est 
modelé en larges ondulations. Autour de ces dunes, les ondulations se poursuivent en ensablements 
ondulés peu épais (formations D), chaque creux formant de petites mares temporaires un peu 
argileuses. Hors de ces dunes, le socle est partiellement couvert par des ensablements peu épais, en 
grande partie d'origine éolienne (formations S). 
- Les bassins plus ou moins ferruginisés du sud ouest de la zone. Entre Am Timan et Am Dam, les 
plaines soudaniennes sont sableuses, héritées de l' altération des roches, et couvertes de savanes 
arborées (formations P). Dans les régions de Mangalmé et d' Abou Deïa, les sols sont plus ou moins 
cuirassés, portant des savanes boisées et des forêts claires sèches (formations F). 
- Les plaines et vallées argileuses ainsi que les plaines alluviales (voir ci-dessous). 
1.3 - Facteurs hydriques 
Le drainage naturel des eaux pluviales dépend des pentes et de la nature des matériaux constituant le 
sol. Il influence fortement la pédogénèse. Par exemple le mauvais drainage associé à la présence de 
cations (Ca++, K+) favorise la formation de sols à argiles gonflantes. 
- De nombreux fossés actifs juste après les pluies drainent les piémonts et les glacis. Ils collectent 
notamment les eaux de ruissellement. Les plus grands ruisseaux ont formé leur lit dans les alluvions 
(voir formations M). 
- Les ensablements dunaires accumulent une grande partie des eaux dans les couches profondes du sol. 
Ces eaux sont davantage accessibles aux plantes dans les creux interdunaires et les dépressions (voir 
formations D). 
- Les ouaddis en régions dunaires, larges vallées à fond plat orientées est-ouest, évacuent lentement 
les excédents et les eaux des massifs dans de multiples bras en méandres (formations Wl et W2). 
L' eau demeure longtemps dans des mares en fond de lit mineur, entourées d'une végétation boisée 
(formations B). Ces ouaddis sont surdimensionnés pour l'évacuation des quantités actuelles d'eau et 













































- Les bassins soudaniens évacuent leurs eaux vers le Salamat. Ils sont plus ou moins bien drainés selon 
la pente. Le réseau hydrographique des régions bien drainées est net, les fossés sont légèrement 
encaissés, bordés d'arbres, les rivières temporaires coulent entre des berges alluvionnées boisées 
(formations V). Les collecteurs forment de plus larges vallées temporairement inondées (formations 
X). Lorsque l'évacuation de l'eau est ralentie, la vallée s'évase et devient argileuse ; la végétation est 
alors riche en arbustes épineux. Les obstacles à l'écoulement forment de larges marécages retenant 
l' eau une grande partie de l'année (formations 0). 
- Dans de vastes plaines mal drainées où les ruisseaux sont rares et espacés, le sol est argileux, gorgé 
d'eau en saison des pluies. Le couvert végétal y est monotone, dominé par Acacia seyal. De telles 
vallées se développent à l'ouest et au sud de Mangalmé et très largement dans le Salamat, autour d' Am 
Timan (formations C). 
- Les plus grandes rivières : le Batha traverse d'est en ouest, en grands méandres, le centre de la zone, 
se dirigeant vers le lac Fitri ; il est alimenté par son principal affluent, la Bitéa. Le Bahr Azoum, qui 
prend naissance dans le Ouaddaï au nord-est traverse la région pour se déverser au sud-ouest dans la 
plaine du Salamat. Ces rivières ont creusé une vallée alluvionnée, formant des terrasses fertiles, et leurs 
eaux s'écoulent plusieurs mois durant dans de larges et profonds lits mineurs (formations W3 et W4). 
De nombreuses mares subsistent en saison sèche dans ces lits. 
- Dans la plaine du Salamat, des alluvions des Bahrs Azoum, Salamat, Keita et Aouk coulent sur de 
faibles pentes. Les lits sont diffus, anastomosés, encombrés d'alluvions, et une partie de l' écoulement 
se fait probablement en inféroflux (formations Z). 
1.4 - Facteurs anthropiques 
• Activités agricoles. 
Les cultures sont inégalement réparties dans la zone d' étude, elles sont limitées au nord par l'isohyète 
de 350 mm, au sud par le Bahr Aouk. Ces champs de céréales (mil, sorgho) cultivés en sec se 
développent surtout sur les sables dunaires ou les ensablements peu épais (formation Cul). Les 
épaulements sableux ennoyant les reliefs rocheux sont aussi des terres agricoles et ont favorisé le 
développement de nombreux gros villages comme Mangalmé, Abou Deïa, Ardo, Abéché, 
Aboukousoum et Goz Beïda dans le Ouaddaï. Les champs d 'Am Dam sont principalement sur un 
cordon dunaire, ceux d'Haraz-Djombo se situent sur des placages sableux. 
Dans les vallées argileuses du sud et sur les terrasses des grandes rivières, les terres sont défrichées et 
cultivées en sorgho de décrue ou berbéré (formation Cu2). Cette production 
agricole déjà importante dans le Batha est actuellement en pleine extension dans le Salamat dans l'axe 
des Bahrs Azoum et Salamat. 
Il est important de signaler que toutes les surfaces cultivées n'ont pas été cartographiées de par leur 
petite taille ou par une occupation très fragmentée, par exemple à Harazé, Mangueigne, Seifou et 
Hadjer Méram. 
Dans le Salamat on note aussi une faible densité humaine à l'est des Bahrs Azoum et Salamat. 
,.. Activités pastorales. 
Les espaces naturels sont ouverts au bétail et au pâturage. Il y a peu. d'endroits sans les marques du 
passage des troupeaux. L 'impact sur la végétation est net dans les régions très fréquentées, il est 
beaucoup plus diffus et s' apparente à celui des animaux sauvages dans les lieux peu accessibles. Cet 
impact se manifeste par les traces de broutage sur les végétaux, en particulier sur le tapis herbacé et 
sur les arbustes jusqu' à 1,50 mètre de hauteur, par les traces de piétinement sur le sol. A long terme, 
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il favorise l'extension de certaines plantes, surtout graminées annuelles, comme Cenchrus biflorus sur 
sols sableux, Schoenefeldia gracilis sur sols compacts et d'épineux du genre Acacia. 
rr Aménagement d'aire protégée. 
Le Parc National de Zakouma d'une superficie de de 3032 krn.2 localisé entre 10°30' et 11 °10' de 
latitude nord et 19°20' et 20°00' de longitude est, abrite une faune sauvage d'environ 250 espèces 
d'oiseaux et 44 grands mammifères. Faune et flore y sont protégées de la chasse et du déboisement. 
Les animaux de la réserve sortent en saison des pluies et se dispersent dans les forêts plus au nord. Les 
fauves peuvent constituer une menace pour les troupeaux. Les pâturages de saison sèche réservés à 
la faune sont très convoités par les éleveurs, qui voudraient y avoir accès. 
2 - PRÉSENTATION DES GRANDES UNITÉS DE VÉGÉTATION PASTORALE 
Le tableau 1 (page suivante) montre que sur les 57 unités pastorales identifiées sur l' ensemble de la 
zone cartographiée, 30 unités ont été identifiées en 1995 et 1996, 16 ont été identifiées en 1996 et 
1997 et 11 en 1997. 
Les 57 unités pastorales distinguées au 1/200 000 se regroupent en 18 unités de végétation, surtout 











































Tableau 1 - LES 57 UNITÉS PASTORALES RENCONTRÉES 
ENTRE 1995 ET 1997 
30 rencontrées en 95-96 16 rencontrées en 96-97 11 nouvelles unités 
B. Toutain et B. Toutain, rencontrées en 97 
G. Forgiarini G. Forgiarini, J. Poissonet et 
et J. Poissonet G. Forgiarini 
1-Hl 2-H2 2bis-H3 
3-Ml 4-M2 5 bis-M4 
6-Kl 5-M3 5 ter-M5 
7-K2 25-P2 7bis-K3 
8-Gl 28-F3 17bis-S5 
9-G2 30-C2 37bis-W5 
10-G3 31-Vl 40bis-X2 
11-G4 32-V2 40ter-X3 
12-Dl 33-V3 41bis-21 bis 
13-D2 40-Xl 43bis-24 





















Des 27 unités pastorales (16 + 11) rencontrées en 1997, 24 ont pu être caractérisées par un ou plusieurs relevés 
phyto-écologiques. Trois (28-F3, 43bis-Z4 et 44-0) n 'ont pas pu être caractérisés, soit par difficultés d' accès, 
soit par une représentation trop petite sur la carte. 
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La légende des cartes de la végétation pastorale a été conçue dans le souci d'homogénéiser l' ensemble 
de la zone cartographiée entre 1995 et 1997. 
Elle comprend 8 grandes unités géomorphologiques qui se subdivisent en 18 unités de végétation, elles-
mêmes subdivisées en 57 unités pastorales (tableau 2). 
Les fiches détaillées de chaque unité sont regroupées dans la deuxième partie du rapport. 
Tableau 2 - RÉPARTITION DES 57 UNITÉS PASTORALES 
DANS LES 18 UNITÉS DE VÉGÉTATION 
ET LES 8 GRANDES UNITÉS GÉOMORPHOLOGIQUES 
Grandes unités Unités de végétation (18) Unités pastorales (57) 
géomorphologiques (8) 
H (Rochers) 1-Hl, 2-H2, 2bis-H3 
-------------------------------- --------------------------------
1/ Massifs et reliefs M (Collines) 3-Ml, 4-M2, 5-M3, 5bis-M4, 
5ter-M5 
-------------------------------- --------------------------------
K (Piémonts) 6-Kl, 7-K2, 7bis-K3 
G (Grands systèmes 8-Gl, 9-G2, 10-G3, l 1-G4 
2/ Ensablements dunaires dunaires) 
-------------------------------- --------------------------------
D (Ondulations sableuses) 12-Dl, 13-D2 
-------------------------------- --------------------------------
S (Placages et dépôts 14-Sl, 15-S2, 16-S3, 
sableux) 17bis-S4, 18-S5 
R (Regs sahéliens) 18-Rl, 19-R2, 20-R3, 21-R4, 
3/ Glacis sahéliens 22-R4bis 
-------------------------------- --------------------------------
A (Plaines sud-sahéliennes) 23-Al 
4/ Plaines soudaniennes P (Glacis sableux) 24-Pl , 25-P2 
-------------------------------- --------------------------------
F (Interfluves cuirassés) 26-Fl, 27-F2, 28-F3 
5/ Plaines et vallées C (Plaines et vallées) 29-Cl, 30-C2 
argileuses -------------------------------- --------------------------------
V (Bas de pentes et vallées) 31-Vl , 32-V2, 33-V3 
W (Sahéliennes et 34-Wl, 35-W2, 36-W3, 
soudaniennes) 37-W4, 37bis-W5 
6/ Les plaines alluviales -------------------------------- --------------------------------
B (Ouaddis sahéliens) 38-Bl, 39-B2 
-------------------------------- --------------------------------
X (Soudano-sahéliennes et 40-Xl, 40bis-X2, 40ter-X3 
soudaniennes 
-------------------------------- --------------------------------
Z (Soudaniennes) 41-Zl, 41bis-Zlbis, 42-Z2, 
43-Z3, 43bis-Z4, 43ter-Z5 
7/ Mares 0 (Herbacées hygrophiles) 44-0 
8/ Espaces cultivés Cu (Cultures) 45-Cul, 46-Cu2 












































3-ANALYSE DÉTAILLÉE DE LA VÉGÉTATION DU SALAMAT 
En 1997, 120 relevés ont été effectués dans les préfectures du Salamat, du Moyen-Chari, du Guéra et 
du Ouaddaï, un exemple d'un de ces relevés est donné dans l'annexe 1. La répartition des relevés par 
unité pastorale et degré carré est donné dans le tableau 3. 
Les relevés ont pu être rattachés à 24 unités pastorales, suivant le cas le nombre de relevés par unité 
pastorale varie de 1 à 13 (dernière colonne du tableau). 
Les données recueillies à l'aide de ces 120 relevés ont permis d'établir les 5 figures suivantes : A-B-C-
D-E. Chaque figure présente les amplitudes, imbriquées en écailles, des unités pastorales suivant un 
gradient de la variable considérée. 
Figure A : imbrication des unités pastorales en fonction d'un gradient "couvert ligneux" croissant 
subdivisé en 8 classes. 
- classe 1 : 0 à e % 
- classe 2 : e à 1 % 
- classe 3 : 1 à 5% 
- classe 4 : 5 à 10 % 
- classe 5 : 10 à 25 % 
- classe 6 : 25 à 50 % 
- classe 7 : 50 à 75 % 
- classe 8 : 7 5 à 100 % 
Formation ligneuse totalement ouverte ou couvert ligneux nul à 
rare. 
Formation ligneuse extrêmement ouverte ou couvert ligneux 
clairsemé. 
Formation ligneuse très ouverte, ou couvert ligneux très clair. 
Formation ligneuse ouverte, ou couvert ligneux clair. 
Formation ligneuse assez ouverte, ou couvert ligneux peu dense. 
Formation ligneuse peu ouverte, ou couvert ligneux assez dense. 
Formation ligneuse fermée, ou couvert ligneux dense. 
Formation ligneuse très fermée, ou couvert ligneux très dense. 
Ce sont ces termes, "nul à rare, clairsemé, très clair, clair, peu dense, assez dense, dense et très dense" 
qui ont été retenus pour caractériser le couvert ligneux arbustif ou arboré des 57 types physionomiques 
(steppes, savanes, forêts) correspondant aux 57 unités pastorales décrites dans la légende. De plus, pour 












































Figure A- UNITES PASTORALES 
Recouvrement des ligneux - avril 1997 
5 
1 Recouvrement moyen Amplitude 1 --• 




Couvert en pourcentage 0 E 1 5 10 25 50 75 100 
Strate ligneux Totalement Extrêmem. Très Ouverte Assez Peu Fermée Très 
ouverte ouverte ouverte ouverte ouverte fermée 
Couvert ligneux Nul à rare Clairsemé Très clair Clair Peu dense Assez Dense Très 
dense dense 
Unités ~astorales 
et nom re d'échantillons 1997 
2 
42 - Z2 (7) 1 : - 22 
43 - Z3 (7) .. ·- ·•y,-.·. . 
1 
0,5 
46 - Cu2 (1) 1 
1 
45 - Cu1 (6) - ~ -- -
2 
43ter - ZS (2) - . ... 
4 - M2 (4) 
\ 
- 1 - .... _ ,_ - 10 
41 bis - Z1 bis (8) ·= 
-..J 
25 
30- C2 (13) .,,_ -····· 
32 - V2 (4) 
32 
= ,. .. 
1 - -
2bis - H3 (5) 
1_3 
1 




40ter - X3 (6) 18 V ~., -
- 12' 
2 - H2 (5) 
1 
5 - M3 (4) 20 
lo 
Sbis - M4 (2) 
___; 1 
25 - P2 (7) 
20 
1 - ··-
40- X1 (11) 30 
~ 1 -
37bis - W5 (2) 20 
- 1 30 33 - V3 (2) - 1 
40 
17bis - SS (5) 
1
45 
7bis - K3 (6) 
I...___ 1 




40bis - X2 (1) 
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Tableau 3 - NOMBRE DE RELEVÉS PAR UNITÉ PASTORALE 
ET PAR DEGRÉ CARRÉ 
Saint Haraze Singako Lac Iro Djouna Man- Abou-




2 2 1 
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1 4 1 
3 3 4 
2 3 3 
4 3 


































Figure B : imbrication des unités pastorales en fonction du gradient "couvert herbacé" croissant subdivisé 
en 6 classes : 
- classe 1 : 
- classe 2 : 
- classe 3 : 
- classe 4 : 
- classe 5 : 
- classe 6 : 
E à 1 % -Fonnation herbacée totalement ouverte ou couvert herbacé nul à rare. 
1 à 10% - Formation herbacée extrêmement ouverte ou couvert herbacé 
clairsemé à très clair. 
10 à 25% - Formation herbacée très ouverte, ou couvert ligneux clair. 
25 à 50 % - Formation herbacée ouverte, ou couvert herbacé peu dense. 
50 à 75 % -Formation herbacée assez ouverte, ou couvert herbacé assez dense. 











Ce sont ces termes, "nul à rare, clairsemé à très clair, clair, peu dense, assez dense, dense" qui ont été 1 
retenus pour caractériser le couvert herbacé d'espèces annuelles ou pérennes des 57 types 
physionomiques correspondant au 57 unités pastorales décrites dans la légende. 


































Figure B - UNITES PASTORALES 
Recouvrement des herbacées - avril 1997 
5 
1 Recouvrement moyen 1 --• annuelle Amplitude --• pérenne 
Classes 1 2 3 4 5 6 
Couvert en pourcentage E 1 10 25 50 75 100 
Strate herbacée Totalemenl Extrêmem. Très Ouverte Assez Peu ouverte ouverte ouverte ouverte ouverte Fermée 
Couvert herbacé Nul à rare Clairsemé Clair Peu dense Assez Dense 
à très clair dense 
Unités gastorales 
et nom re d'échantillons 1997 
0,5 
Ster - MS (1) 1 . 
5 
17bis - S5 (5) 1 
• 
10 
31 - V1 (2) 
17 
41 - Z1 (10) • 
17 
2 - H2 (5) . 
• 25 
4 - M2 (4) . 
25 
30 - C2 (13) -
25 
32 - V2 (4) 
30 
40 - X1 (11) 1 
:io 
40ter - X3 (6) . • 50 
43ter - Z5 (2) . . 
50 
45 - Cu1 (6) 
5 
46 - Cu2 (1) . 
• 
33 - V3 (2) 10 
7bis - K3 (6) 
20 
1 
2bis - H3 (5) 
30 
25 1 
41 bis - Z1 bis (8) 
43 - Z3 (7) 
50 
25 - P2 (7) 
3.5 
• 
42 - Z2 (7) 
35 . 




37bis - WS (2) 
1 
80 
40bis - X2 (1) • 













































Figure C : actions anthropiques reflétées par la strate herbacée de la Figure B. 
- Les feux de brousse, qui concernent essentiellement les unités pastorales dominées par les 
herbacées pérennes. 
- Le surpâturage, qui concerne surtout les unités dominées par les herbacées annuelles. 
- La culture et le surpâturage des adventices et des jeunes et vieilles jachères. 
- La végétation herbacée spontanée en place (pérenne ou annuelle) en avril 1997 qui concerne 
surtout les unités pastorales difficiles d'accès (telle que 2 H2) ou les pâturages éloignés des 













































Figure c - UNITES PASTORALES 
Principales actions anthropiques - avril 1997 
Culture Feux de brousse 
:- ,......... . Surpâturage Végétation herbacée en place 
Classes 1 2 3 4 5 6 
Couvert en pourcentage E 1 10 25 50 75 100 
Strate herbacée Totalemenl Extrêmem. Très Ouverte Assez Peu ouvertE ouverte ouverte ouverte ouverte Fermée 
Couvert herbacé Nul à rare Clairsemé Clair Peu dense Assez Dense 
à très clair dense 
Unités gastorales 
et nom re d'échantillons 1997 
0,5 
Ster - MS (1) . 
• 5 
1 7bis - S5 (5) ..,, 1 ~ ~ 
H> 
31 - V1 (2) }S c;• · :,~ ·""'----:l.:: .... !·~ --- t-- ... .. ::•'.· ·~!"~"'· .... 1""7.'" -;r~~·:.7- ~· 
17 
41 - Z1 (10) 
1~ 
2 - H2 (5) . 
1 25 
4 - M2 (4) t::."~":'? ~ .. ,!, -~~~-.~~:;-~w~ ~! -· ...... 
2~ 
30 - C2 (13) &œzl'~ 
~5 
32 - V2 (4) ~ - -;.;.· .... 
30 
40- X1 (11) . ) - ·~:r -' ' I= · _,, 1 
30 
40ter - X3 (6) " '"·"·'"-·· . .,,.,,,,·- .. ,.·-,-
1 
50 
43ter - ZS (2) 
45 - Cul (6) 
5~ 
.,, ''= ,.~ ' 
46 - Cu2 (1 ) 
1 5 
-• 
33 - V3 (2) ................ ~ J O - --
7bis - K3 (6) 
20 .  
1 
1 




41 bis - Z1 bis (8) ~-::r'"':l":i 
43 - Z3 (7) ·~ so 




42 - Z2 (7) 
35 
·i 'M:.&.#œ..1~f~~-~j 1 . 
5 - M3 (4) 
45 
1·= . -, .. , .. , ....... ' . .,, . 
37bis - WS (2) 
1 1 55 . 
1 
40bis - X2 (1) 
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Figure D : imbrication des unités pastorales en fonction du gradient texturai ( du plus grossier au plus 
fin), subdivisé en 12 classes : 
- classe O: 
- classe 1 : 
- classe 2 : 
- classe 3 : 
- classe 4 : 
- classe 5 : 
- classe 6 : 
- classe 7 : 
- classe 8 : 
- classe 9 : 
- classe 10 : 
- classe 11 : 
Roches ou rochers: (R) 
Blocs de pierre : > 20 cm (B) 
Pierres : 2 à 20 cm (P) 
Graviers : 2 mm à 2 cm (GR) 
S Gr : texture sablo-gravillonaire 
Sg : texture sableuse grossière 
S : texture sableuse, y compris les sables éoliens, sol sableux 
S (L) : texture sableuse légèrement limoneuse (sol sableux légèrement 
limoneux) 
SL : texture sablo-Iimoneuse (sol sablo-limoneux) 
LS : texture Iimono-sableuse (sol sablo-limoneux) 
SA : texture sablo-argileuse (sol sablo-argileux) 
AS : texture argilo-sableuse (sol argilo-sableux) 
LA : texture limono-argileuse (sol limono-argileux) 
AL : texture argilo-Iimoneuse (sol argilo-limoneux) 















































4 - M2 (4) 
2 - H2 (5) 
2bis - H3 (5) 
7bis - K3 (6) 
41 bis - 2 1 bis (8) 
45 - Cu1 (6) 
Ster - MS (1) 
17bis - SS (5) 
3 7bis - WS (2) 
25 - P2 (7) 
40ter - X3 (6) 
41 - 21 (10) 
5 - M3 (4) 
40 -X1 (11) 
32 - V2 (4) 
31 - V1 (2) 
Sbis - M4 (2) 
33 - V3 (2) 
30 - C2 (13) 
43 - 23 (7) 
40bis - X2 (1) 
42 - 22 (7) 
46 - Cu2 (1) 
43ter - ZS (2) 
~ 
Figure D - UNITES PASTORALES 
texture - avril 1997 
1 Texture dominante Amplitude 
1 1 
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Figure E : imbrication des unités pastorales en fonction du gradient croissant de productivité par ha 
et par an, subdivisé en 11 classes. 
- classe 1 : 0 - 0,125 tonne par hectare et par an, 
intérêt pastoral nul à très faible 
plus de 20 hectares pour une UBT 
- classe 2 : 0,125 - 0,25 tonne par hectare et par an 
intérêt pastoral très faible à faible 
environ 15 à 20 hectares par UBT 
- classe 3 : 0,25 - 0,5 tonne par hectare et par an 
intérêt pastoral faible 
environ 10 à 15 hectares par UBT 
- classe 4 : 0,5 - 1 tonne par hectare et par an 
intérêt pastoral très médiocre 
environ 7,5 à 10 hectares par UBT 
- classe 5 : 1 à 2 tonnes par hectare et par an 
intérêt pastoral médiocre 
environ 5 à 7,5 hectares par UBT 
- classe 6 : 2 à 3 tonnes par hectare et par an 
intérêt pastoral moyen à médiocre 
environ 3 à 5 hectares par UBT 
- classe 7 : 3 à 4 tonnes par hectares et par an 
intérêt pastoral moyen 
environ 2 à 3 hectares par UBT 
- classe 8 : 4 à 5 tonnes par hectare et par an 
intérêt pastoral assez bon 
environ 1,5 à 2 hectares par UBT 
- classe 9 : 5 à 6 tonnes par ha et par an 
intérêt pastoral bon 
environ 1 à 1,5 hectare par UBT 
- classe 10 : 6 à 7 tonnes par hectare et par an 
intérêt pastoral très bon 
environ 1/2 à 1 hectare par UB T 
- classe 11 : 7 à > 8 tonnes par ha et par an 
intérêt pastoral excellent 












































Figure E - UNITES PASTORALES 
Productivité (tonne par hectare et par an) - avril 1997 
1 Moyenne Amplitude 
Productivité 0 1 2 3 4 5 6 tonne/hectare/ an 
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4.1 - Le potentiel de production fourragère 
Sur les mêmes bases que celles retenues pour 1997, la figure F exprime pour les 57 unités pastorales 
la productivité moyenne par hectare et par an, l' intérêt pastoral et la capacité de charge exprimée en 
nombre d'hectares par UBT. En fonction des classes de productivité, les unités pastorales se 
répartissent ainsi : 
Classes d'intérêt pastoral Biomasse disponible Nombre d'unités 
en t/ha/an pastorales 
Classe 1 < ou égal à 0,25 2 unités pastorales 
Classe 2 0,125 - < 0,25 7 unités pastorales 
Classe 3 0,25 - < 0,5 11 unités pastorales 
Classe 4 0,5 - < 1 8 unités pastorales 
Classe 5 1 - < 2 9 unités pastorales 
Classe 6 2-< 3 8 unités pastorales 
Classe 7 3 -< 4 3 unités pastorales 
Classe 8 4-<5 4 unités pastorales 
Classe 9 5 -< 6 4 unités pastorales 
Classe 10 6-< 7 1 unité pastorale 
Classe 11 7 -> 8 0 unité pastorale 
A partir du tableau et de ces résultats, il est très facile d'évaluer les potentialités pastorales d'un 
territoire donné, compte tenu de la surface couverte par chacunes des unités pastorales rencontrées 
sur ce territoire. Un exemple d'exploitation de ces données est fourni dans la conclusion. 
4.2 - L'état de la végétation pâturée 
Divers indices permettent d'évaluer l'état de la végétation, à partir desquels il est possible d'apprécier 
les conséquences de la pression pastorale sur cette végétation. 
L'indice le plus évident est le recouvrement du sol par la végétation herbacée. Un couvert végétal non 
dégradé est relativement régulier et généralement riche en espèces, les inégalités s'expliquant par de 
petites variations du milieu. La dénudation par taches du sol, l'existence d'espaces nus, compactés en 
surface ou creusés par l'érosion, l'hétérogénéité du recouvrement herbacé, la pauvreté de la flore sont 
des signes de "dégradation". 
L ' envahissement de la végétation par des espèces inhabituelles ou seulement occasionnelles est un 
autre indice d'altération. C'est par exemple le cas près des lieux habités, où se développent des plantes 
nitrophiles, dans les champs et les jachères, où il existe une flore spontanée rudérale. L'abondance 
d' espèces ligneuses arbustives telles que Calotropis procera, Boscia senegalensis ou Guiera 






















Figure F • Productivité moyenne · 
intérêt pastoral et capacité de charge des unités pastorales 






























































(0, 15-0,3) : amplitude de productivité 
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en cultures répétées. La végétation ligneuse résiste plus longtemps à la dégradation que la végétation 
herbacée. Mais, si le sol est compacté superficiellement sur de larges surfaces, la pénétration de l'eau 
dans le sol se fait mal, et finalement les arbustes et les arbres, moins bien alimentés en eau, réduisent 
leur couronne ou meurent. Leur remplacement n'est plus assuré et la disparition de la végétation 
ligneuse se fait progressivement, commençant par la mort des espèces les plus exigeantes. 
4.3 - Les espèces fourragères 
Sous ces conditions climatiques, ce sont les graminées annuelles qui fournissent au bétail l'essentiel 
du fourrage. Leur cycle de végétation se déroule sur quelques semaines en saison des pluies, après quoi 
les plantes subsistent à l' état sec et restent consommables par le bétail. Les meilleures et les plus 
fréquentes graminées annuelles rencontrées sont Eragrostis spp., Schoenefeldia gracilis, Cenchrus 
biflorus, Aristida mutabilis et Pennisetum pedicellatum. Les espèces très communes comme Loudetia 
togoensis, Andropogon pseudapricus, Hyparrhenia welwitschii sont beaucoup moins bien 
consommées par les ruminants à l' état sec, car plus fibreuses et moins digestes. Quelques graminées 
vivaces ont un grand intérêt pastoral : Andropogon gayanus, A. tectorum et Hyparrhenia ru/a (zones 
humides) en région sahélo-soudanienne et soudanienne. Par contre, la graminée Cymbopogon 
schoenanthus n'est pas fourragère et, à un moindre titre, Panicum turgidum aux confins des régions 
désertiques. 
Le fourrage à base de graminées à l'état vert est l'aliment idéal pour les ruminants, mais il perd une 
partie de sa valeur nutritive à l' état sec, devenant pauvre en protéines et en vitamines. 
Les légumineuses comme Zomia glochidiata et Alysicarpus ovalifolius sont toutes broutées mais 
certaines contiennent des principes toxiques, c'est le cas de Cassia mimosoides et surtout de Cassia 
obtusifolia et de beaucoup d'lndigofera. 
D 'autres espèces annuelles ou vivaces sont broutées, mais leur intérêt pastoral n' est qu'accessoire. 
L ' autre ressource fourragère d' importance est produite par les ligneux dits ''fourragers" (arbres et 
arbustes) en raison de la présence de feuilles et de fruits en saison sèche. C'est le cas des épineux tels 
que les Acacia spp. qui sont des légumineuses fixatrices d'azote, de Balanites aegyptiaca présent 
presque partout dans la zone, de Ziziphus mauritiana, de Maerua crassifolia, et même d'arbustes 
discrets mais très recherchés par le bétail comme Cadaba farinosa. Les végétaux ligneux gardent 
longtemps leurs feuilles ou sont sempervirents car leur enracinement profond leur permet d' exploiter 
l'humidité des couches profondes du sol. 
Ces feuilles et ces fruits ne représentent pas une grande quantité de fourrage, mais ils apportent aux 
ruminants des éléments nutritifs que les pailles d'herbe ne fournissent pas. 
L' importance des espèces fourragères pour chaque unité est déduite des relevés phyto-écologiques ou 
botaniques effectués dans chaque unité (exemple Annexes 1 et 2). 
L' annexe 2 donne la liste des principales espèces rencontrées sur les 17 degrés carrés cartographiés 
avec une indication bromatologique (Is) de O à 5, concernant leur intérêt pastoral (exemple page 
suivante). 
48 
4.4 - Le potentiel de production fourragère 
Sous les climats arides, le facteur déterminant de production est l'eau. La biomasse végétale produite 
chaque année est étroitement dépendante des quantités de pluies tombées. La capacité de rétention en 
eau du sol ainsi que les apports d'eau à partir des reliefs et l'accumutation dans les lieux bas comptent 
beaucoup dans les différences observées d'une unité écologique à l'autre en ce qui concerne la densité 
de végétation et la production d'herbe. Mais, si l'on intègre ces différences sur l'ensemble d'une 
région, la relation entre les précipitations et la production végétale est évidente. 
L'irrégularité des pluies est d'autant plus forte que le climat est plus aride, aussi bien en ce qui 
concerne la répartition des précipitations au cours de la saison des pluies, les quantité d'eau tombées 
et la dispersion sur l'ensemble de la région. Elles sont très irrégulièrement réparties d'une zone à 
l'autre au nord du 14ème parallèle. Au Sahel, il arrive qu'en certains lieux, aucune pluie ne tombe de 
toute l'année. 
En climat soudanien, les éléments principaux de la production végétale sont les conditions hydriques 
et les fertilités organiques et chimiques du sol. L'origine et la nature des sols sont donc des facteurs 
qui différencient les productions d'herbe d'une végétation à l'autre. La durée de la période de 
végétation active dépend de la durée de la saison des pluies (de l'ordre de 4 à 6 mois). 
EXEMPLES: 
Arbres Arbustes Herbacées Herbacées 
pérennes annuelles 
Is : 5/5 Balanites Maerua Andropogon Alysicarpus 
aegyptiaca crassifolia gayanus ovalifolius 
Is : 4/5 Pterocarpus Cadaba Hyparrhenia Brachiaria lata 
lucens farinosa rufa 
Is : 3/5 Prosopis Ziziphus Setaria anceps Eragrostis 
africana mauritiana tremula 
Is : 2/5 Tamarindus Ximenia Vetiveria Pennisetum 
indica americana nigritana pedicellatum 
Is : 1/5 Combretum Gardenia Aristida Loudetia 
glutinosum aqualla sieberana togoensis 
Is : 0/5 Boswellia Leptadenia Cymbopogon Cassia 












































5 - RISQUES DE DÉGRADATION DES PARCOURS 
Les causes majeures de dégradation se rapportent principalement à trois grands ensembles de facteurs 
et à leurs combinaisons respectives. Les causes liées aux variabilités climatiques surtout dans le nord 
(pluies aléatoires par exemple), celles liées aux facteurs édapiques et, enfin et surtout, les conditions 
anthropiques. 
5.1 - Causes 
- climatiques : - érosion hydriques ( orages, fortes pluies, fort ruissellement), 
- érosion éolienne, 
- édaphiques : - sol sableux ( ex : dunes), 
- plages sableuses ( ex : glacis +/- sableux), 
- compactage, 
- anthropiques : - déboisement, emondage, coupe à blanc, 
- défrichement, 
- surpâturage, piétinement, 
- feux, 
- cultures, stades post-culturaux, jachères 
- apiculture, etc ... 
5.2 - Echelle de risques 
Une échelle de 5 classes ou niveaux de risques de dégradation a été retenue avec un indice de risques 
variant de 1 à 5 : 
Niveau 1 pas de risque de dégradation : indice 1/5 
Niveau 2 peu de risques de dégradation : indice 2/5 
Niveau 3 risques de dégradation modérés à moyennement élevés : indice 3/5 
Niveau 4 risques de dégradation élevés : indice 4/5 
Niveau 5 risques de dégradation très élevés : indice 5/5. 
Ces 5 niveaux sont caractérisés à la page suivante, et le tableau 3 présente les 57 unités pastorales 
classées en fonction des risques de dégradation croissants. 
50 
Risques de dégradation : échelle proposée avec 5 niveaux 
Niveau 1 : 1/5 
Pas de risque de dégradation par les ruminants. Une charge forte peut même améliorer la valeur 
pastorale de la végétation en favorisant l' élimination des organes secs des végétaux et la diminution 
des plantes sans intérêt pastoral tout en augmentant la compétitivité des plantes fourragères. 
Niveau 2 : 2/5 
Peu de risques de dégradation par le pâturage. La présence des ruminants modifie un peu la structure 
et la composition de la végétation sans que cela entraîne à long terme de conséquence notable sur la 
valeur patorale. Le surpâturage provoque des dégradations qui restent localisées et sont susceptibles 
de se "cicatriser" rapidement. C'est la situation idéale pour des parcours, surtout ceux au nord du 
12ème parallèle. 
Niveau 3 : 3/5 
Risques de dégradation modérés à moyennement élevés. La présence de ruminants modifie la structure 
et la composition de la végétation, conduisant à une diminution de la valeur pastorale. Des indices de 
dégradation classiques sont nettement observables ( extension des plantes annuelles au détriment des 
pérennes, disparition des arbres, multiplication des petits ligneux, extension des plages de sol nu, 
érosion ... ). Le surpâturage entraîne localement des dégradations du sol qui ont tendance à s'étendre. 
Niveau 4 : 4/5 
Risques de dégradation élevés. Le passage des ruminants entraîne des changements importants et 
visibles de la structure et de la composition de la végétation qui réduisent de façon importante la valeur 
pastorale. L' état superficiel du sol est modifié et l'on observe un accroissement de l'érosion. Les 
conséquences de surpâturage éventuel sont difficilement réparables sans coûteuse opération de 
régénération. 
Niveau 5 : 5/5 
Risques de dégradation très élevés. La dégradation de la végétation et du sol par les ruminants est 
nette et rapide. Elle paraît difficilement réversible. Ou encore, la présence d'espèces animales ou 
végétales rares et menacées n'est pas compatible avec une utilisation pastorale. Ces zones doivent être 











































Tableau 3 - UNITÉS PASTORALES CLASSÉES EN FONCTION 
DES RISQUES DE DÉGRADATION CROISSANTS 




2 - Peu de risques (24 unités pastorales) 
1-Hl 14-Sl 29-Cl 40bis-X2 
2-H2 17-S4 31-Vl 41bis-21 bis 
5ter-M5 l 7bis-S5 33-V3 42-22 
9-G2 26-Fl 37-W4 43-23 
l l-G4 27-F2 37bis-W5 43ter-25 
13-D2 28-F3 40-Xl 46-Cu2 
3 - Risques modérés moyens à assez élevés (20 unités pastorales) 
2bis-H3 10-G3 23-Al 38-Bl 
3-MI 15-S2 30-C2 39-B2 
4-M2 18-Rl 32-V2 40ter-X3 
5bis-M4 19-R2 34-Wl 41-21 
7bis-K3 20-R3 36W3 43bis-24 










A partir du tableau 3 et des résultats obtenus, il est très facile d' évaluer les risques de dégradation sur 
un territoire donné, compte tenu de la surface couverte par chacune des unités pastorales rencontrées 












































- IV - COMMENTAIRES DES CARTES 
1-L'ÉTAT ACTUEL DELA VÉGÉTATIONDANSLAZONED'ÉTUDE 
Globalement, la végétation de l' ensemble de la zone d'étude a paru en bon état presque partout, à 
l'exception de la zone de transition entre les domaines sahéliens et sou daniens : 
• Les grandes dunes et les ensablements peu épais des régions sahéliennes qui leur sont liés ne 
présentent pas de signes alarmants de surpâturage. Dans la région de l'Ouaddi Haddad, les relevés 
actuels ont été comparés avec ceux qui avaient été faits aux mêmes endroits en 1966 par André 
Gaston. Les similitudes sont étonnantes, tant en ce qui concerne la composition floristique que les 
mesures de production herbacée. Seule différence, la disparition complète d'espèces graminéennes 
pérennes jadis abondantes comme Cymbopogon schoenantus, consécutive certainement à la 
sécheresse. 
• Dans le sud de cette région sableuse, les ouaddis, comme l'Ouaddi Enné, sont très fréquentés par 
les animaux car de nombreuses petites mares argileuses retiennent l' eau en début de saison sèche. Des 
surfaces de sol sont en train de se dénuder et des arbustes meurent par endroits. 
• Les grands glacis sahéliens en piémont du massif du Ouaddaï sont couverts par une végétation 
clairsemée. Les traces de piétinement par le bétail abondent dans de multiples endroits. Il est probable 
qu'une légère dégradation se soit produite par le passé, mais on ne note pas d'indices de changements 
actuels. On doit garder à l' esprit que ces sols sont naturellement arides. 
• Autour du 14e parallèle, les cultures se trouvent sur des ensablements. Ce sont les parties basses 
à la jonction des bas-glacis qui montrent des marques de dégradation, avec du sol nu et 
l'envahissement par des espèces ligneuses telles que Calotropis procera et Boscia senegalensis. 
,.. La vallée du Batha est très fréquentée toute l'année par le bétail et cultivée. La densité de la 
végétation, l'abondance d'espèces végétales, l' existence de gros arbres (Faidherbia albida, Acacia 
nilotica, Khaya senegalensis, Ceiba pentendra) prouvent qu' il n'y a pas de dégradation. 
• Les glacis de part et d'autre du Batha sont occupés par des savanes arbustives. L'ensemble de cette 
région, très fréquentée toute l' année par les troupeaux en raison des possibilités d'abreuvement dans 
le Batha, est en voie de dégradation. De larges étendues sont sans herbe ou très mal couvertes. Les 
arbustes meurent en abondance et l'on remarque peu de jeunes pieds. L'évolution actuelle de la flore 
est manifeste, tendant à se simplifier en une savane arbustive à Acacia et graminées annuelles. 
L'exploitation pastorale n'est certainement pas la seule responsable, car cette région réagit 
probablement maintenant à l'assèchement du climat, en retard par rapport aux régions plus au nord 
qui ont trouvé bien plus tôt un nouvel équilibre avec la sécheresse. 
• Les forêts sèches nord-soudaniennes à Anogeissus sont seulement traversées par les troupeaux au 
moment des transhumances. Il y a peu d'habitat sédentaire dans cette région au sud de Mangalmé. Ces 
forêts sont en bon état, sans trace de dégradation sauf sur les "moukhal". 
• Les savanes arborées sur sables détritiques situées en continuité au sud d 'Am Dam ou près des 
petits massifs de rochers sont par contre très sensibles à l'érosion : les endroits les plus fréquentés ont 
une végétation irrégulière et éclaircie, des arbres en mauvais état ou morts s'y observent souvent. 
• Les larges plaines argileuses à Acacia seyal font de plus en plus l' objet de défrichement suivi de 
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mise en culture. Il s'agit de remplacement de la végétation naturelle boisée par des champs et des 
jachères sans arbres et avec des herbes messicoles ou post-culturales. Le bétail a accès après les 
récoltes aux résidus de culture et aux herbes spontanées. Cette situation se développe très activement 
dans le Salamat. 
,,.. Les savanes soudaniennes sur sols gravillonnaires sont fréquemment brûlées, mais elles ne 
présentent pas de signes de détérioration. 
,,.. Les mares soudaniennes, très exploitées par les animaux dès que le niveau de l' eau le permet, sont 
en parfait état. Leurs abords le sont également. 
2 - INTERPRÉTATION DE LA CARTOGRAPIDE DU SALAMAT 
L'essentiel de la région est sous l'influence des drainages des grands bahrs qui traversent le Salamat 
en l' inondant sous forme de plaines argileuses et constituant des terrasses sablo-argileuses. 
Ces deux ensembles forment le paysage principal auquel il faut ajouter un phénomène que nous avons 
identifié, qui consiste, selon la perception retenue, soit en vallées fossiles, soit en bourrelets, soit en 
coulées de sable d'une épaisseur de 5 à 10 m par rapport au niveau de base de la plaine et large d'une 
façon générale d'environ 5 km, donnant une structure ramifiée qui prend naissance sur le socle cuirassé 
dans le Ouaddaï au sud-est de Goz-Beïda, et qui se prolonge, par épandage linéaire, vers le sud, sur 
plus de 200 km, jusqu' au Bahr Aouk. 
Le socle du Ouaddaï fait partie d'une autre entité géographique qui s' élève de 150 à 200 m au dessus 
de la plaine du Salamat. C'est sur ce socle que prennent naissance tous les bahrs qui alimentent et 
inondent en eau toute la plaine argileuse en particulier et tout le Tchad oriental en général. 
La totalité des bahrs qui lors des crues inondent la plaine du Salamat sont reliés au réseau 
hydrographique du Bahr Aouk, saufle Bahr Azoum, qui après avoir creusé son lit profond jusqu'à Am 
Timan, s'étale d'abord par une multitude de cheneaux divergents, ensuite en nappe, donnant ainsi des 
grands périmètres de terre très fertiles permettant la culture de bérébéré et du coton. 
Le socle présente une pente générale de 0,15 p. cent (soit 1,5 m par km), pente assez forte entraînant 
avec les pluies une érosion et un creusement donnant naissance aux coulées, vallées, bourrelets sableux 
vers et dans la plaine. 
Par contre, la plaine argileuse inondable présente une pente générale de 0,03 p. cent (soit 30 cm par 
km) cinq fois plus faible que celle du socle, expliquant la stagnation et la divagation des eaux pendant 
et après la saison des pluies. 
Exemple du Bahr Azoum : 
Sur 150 km entre Kar:fi et Am Tirnan, la pente est de 0,04 p. cent (soit 40 cm au km) vitesse de 
transport assez rapide, et entre Am Timan et le bahr Aouk sur 250 km, la pente n' est plus que de 0,02 
p. cent (soit 20 cm par km), vitesse qui ne permet pas le transport, mais le dépôt des alluvions aux 
basses eaux. 
2.1-En première conclusion, en ce qui concerne le Salamat, nous pouvons distinguer quatre 
unités supérieures 
,,... Les coulées, bourrelets et vallées fossiles sableuses provenant sans doute (mais il ne s' agit 
que d ' une hypothèse de notre part) du démantellement du socle, et ce qui est remarquable c' est 
l'uniformité de ce phénomène NE-SO à partir du socle et porteur d'une même végétation que nous 












































Arbres espacés, de densité variable selon l'humidité du sol, sous-bois en broussailles et clairières. 
Couvert graminéen haut, irrégulier, productif(2 à 3 ha par UBT, de qualité médiocre pour le pâturage, 
surtout intéressant en début et fin de saison sèche, lorsque les arbustes fourragers ont des feuilles. Le 
feu est fréquent et cette végétation ne semble pas menacée par le surpâturage. 
.- Les plaines argileuses (ou argilo-sableuses ou argilo-limoneuses) d'inondation en nappes, 
avec submersion très prolongée ( elles sont décrites dans les "principales unités pastorales"). 
• Les terrasses alluviales sablo-limoneuses qui ont un rôle important, mais une extension 
réduite par rapport à la plaine. Ces terrasses sont porteuses d'une végétation arborée très haute et 
dense. Elles sont composées des méandres divagants, dont quelques uns gardent des eaux résiduelles 
toute l'année. 
• Le socle, présenté et commenté dans la page précédente. 
2.2 - Quelques particularités sont à retenir sur le Salamat : 
.- le manque d' eau pendant la saison sèche, 
.- l'importance des feux de brousse, 
.- le développement des cultures par défrichement, 
.- par contre en ce qui concerne l'élevage, il semble que le Salamat soit essentiellement une région de 
passage et de refuge des troupeaux venant du nord du Batha pendant la saison sèche. De nombreux 
"moukhal" sillonnent dans le sens nord-sud-nord tout le Salamat. 
2.3 - Le Salamat est une région de contrastes où les extrêmes cohabitent : 
• très humide en période pluvieuse: excès d' eau, submersion prolongée, enclavement, isolement, 
.- très sec en saison sèche, manque d' eau, puits taris, villages abandonnés pendant les mois très secs, 
.- difficultés d'accès (comparé aux régions Nord du Tchad), ce qui entraîne l'isolement d'une région 
à fortes potentialités, essentiellement agro-pastorales. 
Par tradition les habitants du Salamat sont agro-pasteurs, ce qui fait qu'il n'y a que peu de conflits 
entre agriculteurs et éleveurs, chacun étant les deux. Par exemple : il n'y a pas de compétition pour 
l' eau car en période sèche, il n'y en a pas et en période pluvieuse, il y en a trop. 
2.4 - La végétation pastorale du Salamat est "en bon état" 
Il n' y a pas actuellement d'indicateurs de "phénomènes de dégradation pastorale". La capacité de 
charge est bien supérieure à la charge actuelle existante. 
Le facteur limitant pour l'exploitation et la gestion du potentiel pastoral du Salamat est, pour les 
animaux comme pour les hommes, l' accès aux points d'eau permanents. 
Les autorités administratives traditionnelles et coutumières que les experts ont rencontrées souhaitent 
que pour l'ouverture des puits ou le surcreusement des mares il y ait une large campagne d' information 
56 
et de concertation afin que cette harmonie et complémentarité entre agriculteurs et éleveurs, entre 
sédentaires et nomades, puisse subsister. 
Pour eux, cette région du Salamat, peu connue, isolée a une grande place dans le développement du 
futur Tchad, mais il ne faut pas aller trop vite et surtout informer et former. 
La mise en défens naturelle que constitue l'inondation du Salamat pendant plusieurs mois de l'année 
constitue une protection efficace des écosystèmes pâturés face à d ' éventuelles surcharges en bétail. 
La menace réside plutôt, là encore, dans les risques de colonisation par l'agriculture que provoquerait 
la fixation de sédentaires en périphérie des points d' eau. 
3 - DEUX EXEMPLES D'UTILISATION DES CARTES 
Interprétation de la carte pastorale. 
La cartographie de la végétation pastorale du Tchad oriental a aboutit à la structuration d'un Système 
d'information Géographique (SIG) cohérent sous Maplnfo. Tous les paramètres statistiques : 
productivité moyenne, capacité de charge, risques de dégradation, liés aux 57 unités pastorales sont 
gérés par une base de données. Aussi, de simples requêtes permettent de calculer la superficie de 
chaque unité, déterminer le nombre d'UBT et de dresser rapidement des cartes de productivité 
moyenne, ou de sensibilité à la dégradation pour l'ensemble de la zone cartographiée. 
Le croisement des variables de ce thème avec celles des ressources en eau visualise la répartition des 
ressources disponibles. Les exemples des cartes de potentialités pastorales et des risques de 
dégradation de la feuille d'Aboukousoum ( carte 5 & 6) illustrent l'intérêt de l'application. Sur ces cartes 
nous avons choisi de faire figurer le rayon d'influence de deux ouvrages hydrauliques (ABKCOOI et 
ABKA030). 
Le premier ouvrage est un forage non exploité, situé au sud-ouest du village d'Angar entouré d'unités 
d'un intérêt pastoral excellent à assez bon avec dans l'ensemble peu de risques à des risques de 
dégradation modérés à moyennement élevés ( cf échelle des risques de dégradation des parcours page 
50). 
Le second forage en état d'exploitation se localise à 2 km à l'ouest d'Aboukousoum dans des unités 
d'intérêt pastoral moyen et très faible avec des risques de dégradation élevés. 
Potentialités pastorales, risques de dégradation et ressources en eau. 
L'interprétation des deux cartes thématiques, productivité moyenne et risques de dégradation, ainsi que 
leurs tableaux statistiques dérivés du SIG, nous amène aux commentaires suivants pour la feuille 
d'Aboukousoum. 
- L'extrait couvre une superficie totale de 1 211 422 ha pouvant supporter en moyenne 536 476 UBT. 
- Une forte concentration d'ouvrages hydrauliques, de villages et de cultures dans le quart nord-ouest 
avec un intérêt pastoral faible à médiocre (cf Figure F, page 45) et par conséquent des risques élevés 
de dégradation. Le quart nord-est affiche les mêmes potentialités mais avec moins de présence humaine 
et des risques élevés de dégradation sur les rochers escarpés, éboulis et les glacis sableux. 
- De très fortes potentialités de productivité dans la moitié Sud de l'ordre de 2 à 8 t/ha/an dans une 
fourchette allant de peu de risques de dégradation à des risques de dégradation modérés à 
moyennement élevés. 
Cette moitié sud s'oppose au reste par l'absence remarquable d'ouvrages hydrauliques dans le secteur 
de Séïfou, Hadjer Méram et Andir. Les ouaddis Gay, Abchigan, Maniangia, Andjouloulé, Séïfou, 
Takabalé sont les seuls points d'abreuvement dans un rayon de 30 à 50 km à la ronde. 
Pour optimiser l'utilisation du SIG, nous avons simulé des calculs du nombre d'UBT autour des deux 
forages ABKCOOl et ABKA030. Pour ce faire, nous avons retenu une zone d'influence d'un rayon de 
12,5 km correspondant à la distance moyenne parcourue par une UBT entre son point d'abreuvement 
et son aire de pâture possible, soit 48 948 ha autour de chaque forage. 
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bien la différence des potentialités pastorales entre les deux exemples. Cette manipulation donne une 
première estimation de la quantité moyenne d'eau nécessaire et, partant, le débit pour le pompage 
d'essai des forages à implanter dans tel ou tel secteur. 
Les premiers résultats cartographiques et statistiques répondent en partie aux objectifs de départ. 
Cependant, leur validation demande des vérifications sur le terrain : par exemple le comptage 
d'animaux autour des points d'eau ou des mesures de biomasse in situ à différentes saisons de l'année 
afin de bien quantifier les potentialités pastorales. Ces vérifications doivent permettre d'alimenter la 
base de données et de la mettre régulièrement à jour. 
A long terme, ce SIG doit s'insérer dans un programme de suivi des ressources naturelles pour faciliter 
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PRESENTATION DES FICHES 
Il y a une fiche pour chacune des 57 unités pastorales avec mention de son appartenance à l'unité 
de végétation et à l'unité géomorphologique . 
. Exemple : 
L'unité pastorale 2H2, appartient à l'unité de végétation : 
H - Végétation des rochers escarpés et éboulis 
. 
. reelle-ci appartenant à la grande unité géomorphologique : 
·--
Contenu de la fiche : 








Exemple : unité 2H2 
Couvert ligneux moyen assez dense, compris entre 10 et 25 p. cent, 
variabilité stationnelle entre 5 et 25 p. cent. 
La strate herbacée fait référence à la figure B, avec sa légende page .... 
Exemple : unité 2H2 
Strate herbacée claire, recouvrement moyen compris entre 10 et 25 p. 
cent, variabilité stationnelle entre E et 75 p. cent. 
La texture du sol fait référence à la figure D et à salégende page .. .. 
Exemple : unité 2H2 
Texture du sol : sablo-gravillonaire à limono-sableuse avec rochers et 
blocs 
Les espèces ligneuses ( arbres et arbustes) et herbacées ( annuelles et pérennes) sont 
répertoriées dans l'annexe .. ... , pages .... . , avec leurs indices bromatologiques spécifiques 
La productivité annuelle fait référence à la figure F et à sa légende page ... . 
L'intérêt pastoral et la capacité de charge font référence à la figure F et à la légende 
page 
L'act-ion anthropique : les principaux effets font référence à la figure C . 
Les risques de dégradation : l' indice attribué sur 5 fait référence aux définitions et à la 























Cette grande unité correspond aux régions accidentées des chaînes cristallines du Ouaddaï et du 
Guéra. Ont été distingués les rochers escarpés (H), les collines et les piémonts du Ouaddaï (M) et 
du Guéra (K). L' altitude est comprise entre 500 et plus de 800 mètres sur les sommets. 
Cette unité géomorphologique est composée de trois unités de 
végétation : 
Végétation des rochers escarpés et éboulis 
Végétation des collines en piémont du Ouaddaï et du Guéra 
























H - Végétation des rochers escarpés et éboulis 
Cette unité correspond aux reliefs im_portants, aux affleurements rocheux étendus et aux éboulis. Ils 
sont rattachés aux massifs du Ouaddaï et du Guéra, mais certains forment aussi l'axe d'interfluves 
et sont alors parfois cuirassés. Caractérisée essentiellement _par des steppes herbeuses ou arborées 
et des forêts da.ires ou peu denses des régions dè Biltirie et du Ouaddaï. Intérêt pastoral très faible 
à médiocre, productivité géQéralement inférieure à une tonne par ha et par an, de 8 à plus de l 5ha 
pour une UBI. 
Cette unité de végétation regroupe 3 unités pastorales : 
1- Hl 
2-H2 
Steppes herbeuses peu denses des régions du Ouaddaï et du Biltine 
Forêts claires ou peu denses des régions du sud d' Abéché, 
d' Aboukousoum et de Goz Beïda 
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H - Végétation des rochers escarpés et éboulis 
1 - H 1 Steppes herbeuses peu denses des régions du Ouaddaï et du Biltine 










Strate herbacée claire essentiellement composée d'annuelles, recouvrement moyen compris 
entre 10 et 25 p. cent, variable en fonction de l'occurrence des pluies de l'année, variabilité 
stationnelle entre E et 50 p. cent 
Texture du sol : entre les blocs et les pierrailles, texture sablo-gravillonnaire à limono-
sableuse 
Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 
- Arbres : Acacia senegal 
Acacia seyal 
Albizia amara 
- Arbustes : Ziziphus mauritiana 
Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 
- Annuelles : Schoenefeldia gracilis 
- Pérennes : généralement absentes 
Productivité annuelle en moyenne inférieure à 0,2 tonne par hectare et par an 
Intérêt pastoral très faible 
Capacité de charge entre 15 et 20 hectares par UBT 
Action anthropique relativement faible, accès difficile et manque d'eau, pas de feux de 
brousse 
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2 - H 2 Forêts claires ou peu denses des régions du sud d' Abéché, 
d' Aboukousoum et de Goz Beïda 
Couvert ligneux moyen assez dense, compris entre 10 et 25 p. cent, variable en fonction 
de l'occurrence des pluies de l'année, entre 5 et 25 p. cent 
Strate herbacée claire essentiellement composée d'annuelles avec quelques pérennes, 
recouvrement moyen compris entre 10 et 25 p. cent, variable en fonction de l'occurrence des 
pluies de l' année, variabilité stationnelle entre E et 75 p. cent 
Texture du sol : entre les rochers et les blocs, sablo-gravillonaire à limono-sableuse 
Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante): 
- Arbres : Boswellia papyrifera 
Combretum spp. (surtout C. glutinosum) 
Albizia amara 
Sclerocarya birrea 
avec : Sterculia setigera 
Balanites aegyptiaca 
- Arbustes : Dalbergia melanoxylon 
Gardenia aqualla 
Maerua pseudopetalosa 
Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 
- Annuelles : Pennisetum pedicellatum 
Schizachyrium spp. (surtout S. exile) 
Loudetia togoensis 
Hyparrhenia cf welwitschii 
- Pérennes : Monocymbium ceresiiforme 
Andropogon tectorum 
Productivité annuelle en moyenne inférieure à 0,5 tonne par hectare et par an 
Intérêt pastoral faible 
Capacité de charge entre 10 et 15 hectares par UBT 
Action anthropique relativement faible, accès difficile et manque d'eau, pas de feux de 
brousse 
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H - Végétation des rochers escarpés et éboulis 
2bis - H 3 Forêts et steppes arborées très claires à peu denses du socle du Ouaddaï 
• Couvert ligneux moyen assez dense, compris entre 10 et 25 p. cent variabilité stationnelle 
entre 1 et 25 p. cent 
• Strate herbacée peu dense essentiellement composée d'annuelles, recouvrement moyen 
compris entre 25 et 50 p. cent, variable en fonction de l'occurrence des pluies de l'année, 








Texture du sol, entre les blocs et les pierres, sablo-gravillonnaire à limono-sableuse 
Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 




Combretum spp. (surtout C. glutinosum) 
- Arbustes : Acacia ataxacantha 
Dichrostachys cinerea 
Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 
- Annuelles : Loudetia togoensis 
Pennisetum pedicellatum 
Hyparrhenia cf. welwitschii 
Cassia obtusifolia 
Chloris pilosa 
- Pérennes : généralement absentes 
Productivité moyenne annuelle de 1,2 tonne par hectare et par an (variable entre 1 et 1,5) 
Intérêt pastoral médiocre (moyen en saison des pluies) 
Capacité de charge médiocre, en moyenne 6 hectares par UBT (variable entre 5 et 7,5 
hectares) 
Action anthropique importante 
- feux de brousse 
- surpâturage 






















M - Végétation des collines en piémont 
du Ouaddaï et du Guéra 
6 
Cette unité correspond aux pentes plus ou moins marquées en prolongation des grands massifs, 
séparées par de nombreux chenaux de drainage. La surface du sol est marquée par des affleurements 
rocheux ainsi que par la présence de pierres~ de blocs efde rochers. Caractérisée essenfiëllement par 
des steppes herbeuses arbustives ou arborées, clairsemées à dense et de forêts assez denses ou 
denses des régions d'Oum Chalouba, Biltine, Abéché et Goz Beïda. Végétation de bonne qualité 
avec des arbres fourragers. Intérêt pastoral très faible à bon, productivité variable de 0,15 à 3 tonnes 
par ha et.par an,. 3 à_plus .d.e .15 Jia_par I1BT. 
Cette unité de végétation regroupe cinq unités pastorales : 
3 - M 1 Steppes herbeuses des régions d'Oum Chalouba et de Biltine 
4-M2 
5-M3 
Steppes arbustives clairsemées ou claires des régions 
d' Abéché et .de -Goz Beïda 
Steppes herbeuses ou arbustives claires et arborées peu 
denses ou assez denses des régions d' Abéché et de Goz 
Beïda 
5bis - M 4 Steppes arborées claires ou forêts basses assez denses des 
glacis et terrasses de la région de Goz Beïda 
5ter - M 5 Forêts basses denses sèches. des collines ferrugineuses du 
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M - V-égétation des collines en piémont du Ouaddaï et du Guéra 
3 - M 1 Steppes herbeuses des régions d'Oum Chalouba et de Biltine 





Strate herbacée peu dense composée d' espèces annuelles avec quelques pérennes, 
recouvrement moyen compris entre 25 et 50 p. cent, variable suivant l'importance des 
plages couvertes et en fonction de l'occurrence des pluies de l'année, variabilité statîonnelle 
entre 1 et 75 p. cent 
Texture du sol : gravillonnaire à sableuse, légèrement limoneuse 
Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 
- -..\rbres : généralement absents 




Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 
- Annuelles : Schoenefeldia gracilis 
- Pérennes : Panicum turgidum 





Intérêt pastoral très faible 
Capacité de charge entre 10 et 20 hectares par UBT 
Action anthropique forte, surpâturage surtout en saison sèche, accès facile, pas de feux 
de brousse 
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M - Végétation des collines en piémont du Ouaddaï et du Guéra 
4 - M2 Steppes arbustives clairsemées ou ëlaîres des régions d:i Abéché et de 
GozBeïda 
8 
• .Couvert ligneux moyen clair essentiellement arbustif,compris entre 1 et 5 p. cent, en petits 
boqueteaux, disséminés, ou le long des oueds, variabilité stationnelle entre E et 10 P- cent 
• Strate herbacée claire ou peu dense discontinue composée uniquement d~annuelles, 
recouvrement moyen voisin de 25 p. cent, variable en fonction de l'occurrence des pluies de 
l' année, variabilité stationnelle entre E et 75 p. cent, 
• Texture du sol : gravillonnaire à sableuse, légèrement limoneuse 
• Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 
- Arbres : Sclerocarya birrea 
Balanites aegyptiaca 
Le long des oueds : 
Faidherbia albida 
Acacia nilotica 
- Arbustes : Boscia senegalensis 
Acacia seyal 
Ziziphus mauritiana 
Combretum spp. (surtout C. glutinosum) 
Acacia spp. (A. mellifera, A. tortilis, A. laeta) 










- Pérennes : généralement absentes 
Productivité moyenne annuelle de 1 tonne par hectare et par an, variable entre 0,5 et 1,5 
tonne 
Intérêt pastoral très médiocre à médiocre pendant la saison des pluies 
Capacité de charge de 5 à 10 hectares par UBT 
Action anthropique importante, pas de feux de brousse, mais fort surpâturage 
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5 - M 3 Steppes herbeuses ou arbustives claires et arborées peu denses ou assez 
denses des régions d' Abéché et de Goz Beïda 
Couvert ligneux moyen assez dense essentiellement arboré, compris entre 10 et 25 p. cent, 
surtout concentré le long des drains naturels et sur les bas de pente, variabilité stationnelle 
entre 5 et 50 p. cent 
Strate herbacée peu dense irrégulière composée essentiellement d'annuelles avec quelques 
pérennes, recouvrement moyen de 45 p. cent, variable en fonction de l'occurrence des pluies 
de l' année, variabilité stationnelle de 10 à 100 p. cent, 
Texture du sol : sableuse, légèrement limoneuse à sablo-limoneuse avec des blocs, pierres 
et graviers 
Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 





Combretum spp. (surtout C. glutinosum) 
Avec le long des drains quelques Acacia nilotica 




Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 
- Annuelles : Schoenefeldia gracilis 
Pennisetum pedicellatum 
Loudetia togoensis 
- Pérennes : Cymbopogon schoenanthus 
Productivité moyenne annuelle, de 1,25 tonne par hectare et par an, variable 
entre 1 et 2 tonnes 
Intérêt pastoral médiocre 
Capacité de charge entre 5 et 8 hectares par UBT 
Action anthropique forte, par le surpâturage sur les pentes 
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M - Végétation des collines en piémont du Ouaddaï et du Guéra 
5bis - M 4 Steppes arborées claires ou forêts basses assez denses des glacis 
et terrasses de la région de Goz Beïda 
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• Couvert ligneux moyen assez dense essentiellement arboré surtout concentré le long des 
drains naturels et sur les bas de pente, compris entre 10 et 25 p. cent, variabilité stationnelle 
entre 5 et 50 p. cent 
• Strate herbacée dense composée essentiellement d'annuelles, recouvrement compris entre 
75 et 100 p. cent, variable en fonction de l' occurrence des pluies de l' année, variabilité 
stationnelle de 10 à 100 p. cent 
• Texture du sol : sablo-limoneuse à argilo-sableuse 







- Arbres : Acacia seyal 
Balanites aegyptiaca 
Albizia amara 
- Arbustes : Acacia ataxacantha 
Acacia polyacantha var. campylacantha 
Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 




- Pérennes : généralement absentes 
Productivité moyenne annuelle, de 3 tonnes par hectare et par an, variable 
de 2,5 à 3,5 tonnes 
Intérêt pastoral médiocre à moyen 
Capacité de charge de 2 à 5 hectares par UBT 
Action anthropique faible, pas de feux de brousse ni de surpâturage marqué 
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M - Végétation des collines en piémont du Ouaddaï et du Guéra 
• 
Ster - M 5 Forêts basses denses sèches des collines ferrugineuses 
du continental terminal de la région de Singako 
Couvert ligneux arbustif et arboré très dense, compris entre 75 et 100 p. cent 
11 
• Strate herbacée nulle à rare composée uniquement d'annuelles, couvert inférieur à 1 p . 
cent, limité par le couvert forestier 








Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 
- Arbres : Combretum glutinosum 
Detarium microcarpum 
Entada africana 
- Arbustes : Strychnos spinosa 
Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 
- Annuelles : Loudetia annua 
- Pérennes : généralement absentes 
Productivité moyenne annuelle, de 1 tonne par hectare et par an 
Intérêt pastoral très médiocre à médiocre 
Capacité de charge de 5 à 10 hectares par UBT 
Action anthropique marquée par les feux de brousse localisés 























K- Végétation des piémonts du Guéra 
Cette unité correspond aux pentes plus ou moins ondulées dans le prolongement oriental du massif 
du Guéra, reposant sur des sédiments sableux et des cuirasses ferrugineuses. Caractérisée 
essentiellement par des steppes arbustives ou arborées claires et par des forêts sèches assez denses 
ou denses. Ce sont de bons pâturages peu productifs, surtout valorisables en saison des pluies et en 
début de saison sèche. Mais le tassement du sol par piétinement accroît l'érosion et entraîne des 
dégradations. Intérêt pastoral médiocre à moyen, 0,6 à 2 tonnes par ha et par an, 5 à 10 ha par UBT. 
Cette unité de végétation regroupe 3 unités pastorales : 
6-K 1 Steppes arbustives claires des piémonts sableux à l'est du massif 
du Guéra 
7 - K2 Steppes arborées claires des piémonts sableux à l'ouest d' Abou 
Deïa 
7bis - K3 Forêts sèches assez denses ou denses sur cuirasses ferrugineuses 























~~~B~ U ~[la[~~ 
K - V ~gétation des piémonts du Guéra 
6 - KI Steppes arbustives claires des piémonts sableux à l'est du massif du Guéra 









Strate herbacée discontinue alternant avec des plages de sol compacté, composée par 
des annuelles, couvert fonction de l'occurrence des pluies de l'année 
Texture du sol : sableuse - sols érodables 
Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 
- Arbres : généralement absents 
- Arbustes : Ziziphus mauritiana 
Combretum aculeatum 
Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 
- Annuelles : Schpenefeldia gracilis 
Loudetia togoensis 
Eragrostis tremula 
- Pérennes : généralement absentes 
Productivité moyenne de 0,8 tonne par hectare et par an, variation entre 0,6 et 1,2 
tonne 
Intérêt pastoral très médiocre 
Capacité de charge de 7 à 10 hectares par UBT 
Adion anthropique importante, les sols de ces steppes des piémonts sableux sont 
localement défrichés pour la culture du sorgho 
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7 - K2 Steppes arborées claires des piémonts sableux à l'ouest · 
d'AbouDeïa 
Couvert ligneux essentiellement arbustif, peu dense, compris entre 5 et 10 p. cent 
Strate herbacée assez dense ou dense composée essentiellement d'annuelles, en moyenne 
couvert compris entre 50 et 75 p. cent, variable en fonction de l'occurrence des pluies de 
l'année, variabilité stationnelle entre 5 et 100 p. cent 
Texture du sol : sableuse - sols relativement érodables 











- Arbustes : Dalbergia melanoxylon 
Dichrostachys cinerea 
Grewia spp. 
Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 





- Pérennes : généralement absentes 
Productivité comprise entre 2 et 2,5 tonnes par hectare et par an, pâturages productifs 
mais de qualité moyenne 
Intérêt pastoral très médiocre 
Capacité de charge de 3 à 5 hectares par UBT 
Action anthropique localisée, dé:fiichement pour la culture du sorgho 
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7bis \. K3 Forêts sèches. assez denses 011 denses sur cuirasses fe~gmeuses 
des piémqp.ts du Gt1ér<:1 
Couvert ligneux moyen dense, voisin de 50 p. cent variabilité stationnelle entre 25 et 75 
p. cent 
Strate herbacée claire composée d'annuelles avec quelques vivaces, recouvrement 
moyen compris entre 10 et 25 p. cent, variable en fonction de l'occurrence des pluies de 
l' année, variabilité entre 10 et 50 _p. cent~ 
Texture du sol : dominante limono-sableuse mais pouvant varier de sableuse-grossière à 
argilo-sableuse avec des rochers, des blocs et des graviers 
Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 
- Arbres : Anogeissus leiocarpus 
Combretum sp_p. (surtout C. glutinosum) 
Balanites aegyptiaca 
Vitellaria paradoxa (karité) 
Tamarindus îndica 
et dans les parties basses : 
Mitragyna inermis 
Ceiba pentandra (fromager) 
- Arbustes : Piliostigma reticulatum 
Gardenia aqualla 
Detarium microcarpum 
Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 
- Annuelles : H;,parrhenia cf. welwitschii 
Loudetia annua 
Pennisetum pedicellatum 
- Pérennes : Andropogon gayanus 
Productivité moyenne de 2,5 tonnes par hectare et par an, variation de 1 à 4 tonnes 
Intérêt pastoral médiocre à moyen 
Capacité de charge de 3 à 5 hectares par UBT 
Action anthropique modérée qui se manifeste localement par des feux de brousse et du 
surpâturage 
























Cette grande unité correspond aux dépôts sableux principalement d'origine éolienne. Ils recouvrent 
majoritairement les plaines et les interfluves des régions arides et semi arides situées au nord de la 
ligne Abéché-Oum Hadjer. Ils forment aussi des épaulements au versant sous le vent des reliefs 
isolés. D 'après leurs particularités physiques, ils sont subdivisés en grands systèmes dunaires (G), 
ondulations sableuses (D), placages et dépôts sableux (S). 
Cette unité géomorphologique est composée de trois unités de 
végétation : 
@ Q Végétation herbacée des grands systèmes dunaires 
[Q) Q Végétation herbacée des ondulations sableuses peu épaisses 
























G - Végétation herbacée des grands systèmes dunaires 
Cette unité correspond aux reliefs dunaires importants, orientés grossièrement est-ouest, surimposés 
au socle cristallin érodé. Topographie nettement ondulée, composant une succession de crêtes 
dunaires peu couvertes et remobilisées par le vent. Sols sableux assez grossiers. Caractérisée 
essentiellement par des steppes herbeuses claires à denses de graminées annuelles, des dunes des 
régions de Arada, Oum Hadjer, de l'ouest de Biltine et d' Abéché, arbustes peu nombreux et 
régulièrement dispersés. Intérêt pastoral moyen àbon, de 0,25 à 1 tonne par ha et par an (très 1iée 
à l'abondance des pluies), 8 à plus de 15 ha pour une UBT. 
Cette unité de végétation ·-regroupe quatre unités pastorales : 
8 - G 1 Steppes herbeuses claires des dunes de la région d' Arada, Goz el 




Steppes herbeuses peu denses des grandes dunes à l'ouest du 
Biltine et dunes de part et d'autres de l'Ouaddi Haddad 
Steppes herbeuses assez denses ou denses des grandes dunes à 
l'ouest d' Abéché 
Steppes herbeuses assez denses ou denses des surfaces dunaires 
dans la région de Oum Hadjer, Goz Bréghe, Goz Kafafa, Goz 
























G - Végétation herbacée des grands systèmes dunaires 
• 
• 
8 - Gl Steppes herbeuses claires des dlll1.es deJa région d' Arada, Goz el Rabsa, . 
Goz el F al, Goz Mérèg, dunes d 'Arada, dunes d' Abousnet 
Couvert ligneux nul à rare, très inférieur à 1 p. cent (quelques arbustes pour 10 hectares) 
Strate herbacée clairsemée, très claire ou claire, composée d'annuelles et de pérennes, 
couvert moyen voisin de 10, variabilité stationnelle entre 1 et 25 p. cent 








Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 
- Arbres : généralement absents 
- Arbustes : Acacia tortilis 
Leptadenia pyrotechnica 
Balanites aegyptiaca (< 8 m) 
Boscia senegalensis 
Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 
- Annuelles : Aristida mutabilis 
Cenchrus biflorus 
Schoenefeldia gracilis 
- Pérennes : Panicum turgidum 
Chrozqphora senegalensis 
Productivité des annuelles très faible en moyenne inférieure à 200 kg par hectare et par an 
(Panicum turgidum sur 1es pentes représente une biomasse de 1 à 2 tonnes par hectare, mais 
cette espèce n' est pas ou que très peu appétée) 
Intérêt pastoral très faible 
Capacité de charge entre 15 et 20 hectares par UBT 
Action anthropique faible, ces parcours sont peu sensibles à la dégradation 



































9 ..; G2 ·Steppes li&rbeuses peu denses des grandes dunes-à l'ouest du Biltirre et 
·· dunes de part et d'autre de r ouaddi Haddad 
Couvert ligneux nul à rare, très inférieur à 1 p. cent (quelques arbustes pour 10 hectares) 
Strate herbacée peu dense localisée sur les pentes (annuelles) ou dans les creux et les 
sommets d'ondulation (pérennes), couvert moyen compris entre 25 et 50 p. cent, 
Texture du sol : sableuse assez grossière 
Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 
- Arbres : généralement absents 




Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 




Aristida stipoïdes (sommets d'ondulation) 




Productivité moyenne faible, inférieure à 500 kg par hectare et par an (très liée à 
l' abondance des pluies) 
Intérêt pastoral faible 
Capacité de charge entre 10 et 15 hectares par UBT 
Action anthropique faible 





























lO - G 3 Steppes herbeuses assez denses ou denses des grandes dunes 
à l'ouest d' Abéché 
Couvert ligneux clairsemé, entre E et 1 p. cent, arbres disséminés 
Strate herbacée assez dense ou dense, composée d'annuelles en tapis continu et fourni 
recouvrement moyen autour de 75 p. cent, variable en fonction de l'occurrence des pluies 
de l' année, variabilité stationnelle entre 50 et 100 p. cent, 
Texture du sol : sableuse assez grossière 
Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 
- Arbres : Balanites aegyptiaca 
- Arbustes : Calotropis procera 
• Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 
• 




- Pérennes : généralement absentes 
Productivité faible à médiocre, très liée à l'abondance des pluies, 0,5 à 1 tonne par hectare 
et par an 




Capacité de charge, entre 7 et 10 hectares par UBT 
Action anthropique forte, reflétée par les faciès post-culturaux à Cenchrus biflorus et un 
développement im_portant de Calotropis procera 
























G- Végétation herbacée des grands systèmes dunaires 
11 - G4 Steppes herbeuses assez denses ou denses des surfaces dunaires 
dans la région de Oum Hadjer, Goz Bréghe, Goz Kafafa, Goz Tourn Touba, 
ainsi que dans les régions de Am Dam 
• Couvert ligneux rare ou très clair, inférieur à 1 p. cent, avec des arbustes régulièrement 
répartis 
• Strate herbacée assez dense ou dense composée surtout de grammees annuelles, 
recouvrement moyen autour de 75 p. cent, variable en fonction de l'occurrence des pluies 
de l'année, variabilité stationnelle entre 50 et 100 p. cent 







Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 
- Arbres : généralement absents 
- Arbustes : Balanites aegyptiaca (< à 8 m) 





Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 




- Pérennes : généralement absentes 
Productivité moyenne d'environ I tonne par hectare et par an, très liée à l'abondance des 
pluies 
Intérêt pastoral très médiocre à médiocre 
Capacité de charge environ 8 hectares par UBT, toutefois, de par la végétation herbacée, 
il s'agit de bons pâturages 
Action anthropique faible, pâturages non dégradés par le piétinement des animaux, à noter 
quelques défrichements pour la culture du mil. Toutefois, la végétation herbacée est peu 
affectée par une exploitation pastorale intensive de la mise en culture, par contre les arbustes 
sont souvent éliminés laissant le place à Calotropis procera. 























D - Végétation herbacée des ondulations sableuses 
, . 
peu epa1sses 
Cette unité corre~ond aux formations dunaires très érodées ou aux dépôts sableux irréguliers sur 
le soc1e. La topographie est ondulée, avec présence fréquente de mares argileuses dans les 
dépressions. Couverture herbacée continue sur les_pentes sableuses, surtout com_posée d'annuelles. 
Arbustes absents ou très dispersés, parfois présents près des mares. 
Caractérisée par des steppes herbeuses claires à denses des régions du Ouaddi Enné et de l'ouest 
d'Abéèhé. Intérêt pastoral bon, profü1cfivitè faïfüe etirrégulière (très liée à l'abondance des pluies) 
moins de 1 tonne par ha et par an, 7 à 15 ha par UBT. 
Cette unité de végétation regroupe deux unités pastorales : 
12- Dl 
13 - D2 
Steppes herbeuses claires ou peu denses de la région du ouaddi 
Enné 
































12 - Dl Steppes herbeu,ses :claires ou·pëu denses de la région du ouaddi Enné 
Couvert ligneux clairsemé dispersé, inférieur à 1 p. cent, arbustes peu nombreux, plutôt 
groupés dans les creux 
Strate herbacée claire ou peu dense constituée d' annuelles localisées surtout sur les pentes, 
recouvrement moyen voisin de 25 p. cent, variable en fonction de l'occurrence des pluies de 
l' année, variabilité stationnelle entre 10 et 50 p. cent 
Texture du sol : sableuse, présence fréquente de mares argileuses dans les dépressions 
Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 
- Arbres : généralement absents 
- Arbustes : Balanites aegyptiaca (dans les creux) 
Maerua crassifolia (dans les creux) 
Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 
- Annuelles : Aristida mutabilis 
Er.agrostis tremula 
Dactyloctenium aegyptium 




- Pérennes : _généralement absentes 
Productivité faible inférieur à 0,5 tonne par hectare et par an, très liée à l'abondance des 
pluies 




Capacité de charge, 10 à 15 hectares par UBT, toutefois, de par la végétation il s' agit de 
bons pâturages 
Action anthropique faible 































13 - D2 Steppes herbeuses assez denses et denses de la région ouest d' Abéché 
Couvert ligneux arbustif nul à rare 
Strate herbacée assez dense ou dense, recouvrement moyen voisin de 75 p. cent, variable 
en fonction de l'occurrence des pluies de l'année, variabilité stationnelle entre 50 et 100 p. 
cent. La végétation herbacée couvrant des ondulations dunaires de faible amplitude et les 
creux interdunaires marqués par des mares temporaires 
Texture du sol : sableuse sur les ondulations dunaires, plus argileuse dans les dépressions 
Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 
- Arbres: généralement absents 
- Arbustes : très rares : 
Boscia senegalensis 
Guiera senegalensis 
Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 
- Annuelles : Cenchrus biflorus 
Eragrostis tremula 
Schoenefeldia gracilis 
- Pérennes : généralement absentes 
Productivité moyenne de 0,75 tonne par hectare et par an, très liée à l' abondance des pluies 




Capacité de charge, de 7 à 10 hectares par UBT, toutefois, de par la végétation il s' agit de 
bons pâturages 
Action anthropique faible, pâturages peu sensibles à la dégradation 























S - Végétation herbacée à couvert régulier 
des placages et dépôts sableux 
Cette unité correspond aux ensablements peu épais à la topographie plus ou moins ondulée, suivant 
l' épaisseur du sable. Arbustes très dispersés, parfois absents sauf dans les parties basses. Caractérisée 
essentiellement _par des steppes herbeuses et arbustives claires à assez denses ou des forêts sèches et peu 
denses à denses des régions de Lidey efTudey, du Mortcha, de Am Dam et au nord-ouest d' Abéché. 
Intérêt pastoral médiocre à bon, productivité de 0,3 à 1 tonne par ha et par an, 5 à 15 ha pour une UBT. 
Cette unité de végétation regroupe cinq unités· pastorales : 
14 - S 1 Steppes herbeuses très claires ou claires des placages sableux des 
régions de Lidey et Tudey 
15 - S2 
16 - S3 
17 - S4 
Steppes herbeuses irrégulières peu denses des épandages alluvionnaires 
sableux du Mortcha 
Steppes herbeuses irrégulières assez denses des placages sableux 
éoliens au nord-ouest d' Abéché 
Steppes arbustives peu denses des placages sableux éoliens de la région 
de Am Dam 
17bis - S 5 Forêts sèches, peu denses à denses des dépôts fluviatiles sableux du 




























- 14 ... S l Steppes herbeuses très claires ou claires des placages sableux 
des régions de Lidey et Tudey 
Couvert ligneux clairsemé souvent absent, sauf dans les cuvettes, très inférieur à 1 p. cent 
Strate herbacée très claire à claire constituée d'annuelles, recouvrement moyen voisin de 
10 p. cent, variable en fonction de l'occurrence des pluies de l'année, variabilité stationnelle 
entre 1 et.25 p. cent 
Texture du sol : sableuse 
• Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 
- Arbres : généralement absents 




• Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 
• 




- Pérennes : généralement absentes 
Productivité très faible, très dépendante des pluies, donc très irrégulière en moyenne 0, 15 
tonne par hectare et par an (pouvant atteindre localement 0,3 t) 




Capacité de charge, de 15 à 20 hectares par UBT, toutefois, de par la végétation il s'agit 
de bons pâturages peu productifs 
Action anthropique et signes de dégradation faibles 



































·15 - ·S2 ·Steppesherbeuses·rrrégulières peu denses des épandages 
alluvionnaires sableux du Mortcha · 
Couvert ligneux rare ou clairsemé, très inférieur à 1 p. cent, concentré dans les parties 
basses 
Strate herbacée peu dense irrégulière composée essentiellement d'annuelles, entre 25 et 50 
p. cent, mélange de divers faciès d'annuelles suivant la nature du sol, couvert variable en 
fonction de l'occurrence des pluies de l'année 
Texture du sol : sableuse à tendance argileuse dans les parties basses 
Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 
- Arbres : généralement absents 





Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 




- Pérennes : généralement absentes 
Productivité très faible à faible en moyenne de 0,25 tonne par hectare et par an ( de 0, 15 à 
0,30 t sur les plages les plus fournies). De par la végétation, il s'agit de bons pâturages peu 
productifs 
Intérêt pastoral très faible à faible 
Capacité de charge, de 10 à 20 hectares par UBT 
Action anthropique faible, mais cette unité pastorale est susceptible de se dégrader par 
colmatage superficiel ( extension des plages nues), la topographie est faiblement marquée par 
des chenaux plus ou moins actifs 



































16 - S3 Steppes herbeuses -irrégulières assez denses des placages sableux éoliens 
au nord-ouestd'-Abëché 
Couvert ligneux rare ou nul 
Strate herbacée assez dense, entre 50 et 75 p. cent, végétation composée d'annuelles 
irrégulièrement réparties, variable en fonction de l'occurrence des pluies de l'année 
Texture du sol : sableuse (sable éolien) 
Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 
- Arbres : généralement absents 
- Arbustes : généralement absents, quelques : 
Acacia tortilis 
Balanites aegyptiaca (< 8 m) 
Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 





- Pérennes : généralement absentes 
Productivité variable, faible à très médiocre, très dépendante des pluies, 0,5 tonne par 
hectare et par an, de par la végétation il s'agit de bons pâturages de faible productivité 
Intérêt pastoral faible à très médiocre 
Capacité de charge, de 8 à 15 hectares par UBT 
Action anthropique assez forte à forte par surpâturage, provoquant des dégradations par 
colmatage superficiel 
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17 - S4 Steppes àrbùstives peu denses dés placages· sableux éoliens 
de larégion.de Am Dam 
Couvert ligneux essentiellement arbustif, peu dense compris entre 5 et 10 p. cent avec une 
plus grande diversité d'espèces dans les parties basses 
Strate herbacée peu dense composée principalement de graminées annuelles, entre 25 et 50 
p. cent, irrégulière selon l'épaisseur du manteau sableux, variable en fonction de l'occurrence 
des pluies de l'année 
Texture du sol : sableuse (ensablement associé aux placages sableux épais au niveau 
latitudinal de Am Dam 
Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 
- Arbres: généralement absents 
- Arbustes: Combretum glutinosum (< 8 m) 
Guiera senegalensis 






Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 
- Annuelles : 
sur sable compact : Loudetia togoensis 
Microchloa indica 
sur sable épais : Eragrostis tremula 
Cenchrus biflorus 
- Pérennes : généralement absentes 
Productivité moyenne de 1,75 tonne par hectare et par an (variable de 1,5 à 2 tonnes) 
Intérêt pastoral médiocre 
Capacité de charge 5 à 7,5 hectares par UBT, avec présence d'arbres fourragers 
Action anthropique assez forte pâturages très fréquentés, toutefois le tapis graminéen est 
peu sensible à la dégradation par surpâturage 






























l 7bisS5 - Forêts -sèches, peu denses à denses, des dépôts fluviatiles ~ableux du 
quaternaire dans la partie orientale de la plaine du Salamat 
Couvert ligneux essentiellement arboré, peu dense à dense, recouvrement moyen de 40 p . 
cent variabilité stationnelle entre 10 et 75 J>- cent 
Strate herbacée clairsemée à très claire composée d'annuelles et de pérennes, recouvrement 
moyen compris entre let 10 p. cent, variable en fonction de l'occurrence des pluies de 
l'année, variabilité stationnelle entre E et 25 p. cent 
Texture du sol : essentiellement sableuse 
Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 
- Arbres : Ter:minalia laxifolia 





- Arbustes : Da/,bergia melànoxylon 
Gardenia aqualla 
Piliostigma reticulatum 
Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 
- Annuelles : Loudetia annua 
Pennisetum pedicel/atum 
- Pérennes : Andropogon gayanus 





Intérêt pastoral médiocre 
Capacité de charge 5 à 7,5 hectares par UBT 
Action anthropique moyenne, manifestée localement par du surpâturage et des feux de 
brousse 























Cette unité correspond aux étendues peu accidentées, endurées, légèrement inclinées vers 
l'ouest,découpées par les chenaux profonds d'écoulement des eaux. Elles correspondent au niveau 
supérieur érodé du socle et à ses altérations. Deux unités ont été distinguées : les regs sahéliens (R), 
les plaines sud-sahéliennes (A). 
Cette unité géomorphologique est composée de deux unités de végétation : 
~ g Végétation très clairsemée des regs sahéliens 
























R - Végétation très clairsemée des regs sahéliens 
Cette unité correspond aux vastes glacis faiblement végétalisés ou dénudés. Sols com_pacts riches en 
éléments fins, recouverts en surface de sable grossier tamisé par le vent. Topographie plane ou en 
pente très légère. Couvert graminéen en plages très_peu denses. Caractérisée essentiellement _par des 
steppes herbeuses ou arbustives très claires au nord du r5ème parallèle dans les régions du Mortcba, 
de l' ouest de Biltine, du sud-ouest d' Abéché. Intérêt pastoral très faible à bon, productivité très 
faible, 8 à plus de20 ha par UBT. 
Cette unité de végétation se compose de cinq unités pastorales : 




Steppes herbeuses très claires des plaines sablo-argileuses au nord 
du 1er parallèle 
Steppes herbeuses très claires sur sols argilo-sableux de la région 
de Mortcha 
Steppes arbustives très claires sur sols gravillonnaires de la région 
à l'ouest du Biltine 
Steppes arbustives très claires ou claires de la région sud-ouest 
d'Abéché 

































I8 - Rl Steppes herbeuses très claires des plaines sablo-argileuses 
au nord du l 5e parallèle 
Couvert ligneux nul ou rare, très inférieur à 1 p. cent 
Strate herbacée extrêmement ou très ouverte, sol presque nu, recouvrement moyen 
inférieur à 3 p. cent, composée de graminées annuelles disséminées 
Texture du sol : sablo-argileuse, cette unité est généralement en continuité avec 14S 1 
lorsqu'il existe un socle sableux superficiel d'une certaine epaisseur 
Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 
- Arbres : généralement absents 
- Arbustes : généralement absents, quelques pieds de : 
Capparis decidua 
Maerua crassifolia 
Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 
- Annuelles : Aristida funiculata 
Schoenefeldia gracilis 
Bracharia sp. 
- Pérennes : généralement absentes 
P_::reductivité moyenne très faible inférieure à 0, 1 tonne par hectare et par an, variation de 
0 à 0,15 tonne selon l'occurrence des pluies 
Intérêt pastoral nul à très faible 
Capacité de charge, entre 20 et 40 hectares par UBT 
• Action anthropique faible, risques de dégradation limités 



































19 - R2 Stèppes ·herbeuses très claires sur sols argilo-sableux 
de la région de Mortcha 
Couvert ligneux nul à rare, très inférieur à 1 p. cent 
Strate herbacée extrêmement à très ouverte composée de graminées annuelles très espacées, 
sol presque nu, recouvrement moyen inférieur à 3 p. cent 
Texture du sol : sol argilo-sableux compact 
Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 
- Arbres : généralement absents 
- Arbustes : généralement absents 
Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 
- Annuelles : Aristida funiculata 
Schoenefeldia gracilis 
- Pérennes : généralement absentes 
Productivité moyenne très faible inférieure à 0, 15 tonne par hectare et par an dans les 
meilleures conditions, très liée à l'occurrence des pluies 
Intérêt pastoral nul à très faible 
Capacité de charge entre 20 et 40 hectares par UBT 
Action anthropique modérée, le piétinement pouvant accentuer la compaction 



































20 - R3 Steppes arbustives très claires sur sols gravillonnnaires 
de la région à l'ouest de Biltine 
Couvert ligneux arbustif très clair, de 1 à 5 p. cent, espèces ligneuses très espacées ou 
groupées dans des petites dé_pressions 
Strate herbacée totalement ouverte composée de graminées annuelles chétives concentrées 
dans de petites vallées, couvert inférieur à 3 _p. cent 
Texture du sol : grandes étendues gravillonnaires presque stériles entrecoupées de petites 
vallées couvertes d 'haha 
Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 
- Arbres : généralement absents 






Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 






- Pérennes : généralement absentes 
Productivité annuelle moyenne très faible estimée à 0,2 tonne par hectare et par an, très 
variable en fonction des pluies 
Intérêt pastoral très faible 
Capacité de charge, entre 15 et 20 hectares par UBT 
Action anthropique faible, les risques de dégradation par piétinement sont peu importants 
























R - ,V,égétation très clairsemée des regs sahéliens 
21 - R4 Stéppesarbustives très claires o_u claires de la région sud ouest d~f.béché 
• Couvert ligneux arôusfif très clair ou clair, inférieur à 5 p. cent, arbustes irrégulièrement 
répartis 
• Strate herbacée claire, composée œherbes annuelles en plage bien fournies, séparées par de 
vastes étendues très peu couvertes, recouvrement moyen d'environ 10 p. cent, variable en 
fonction de l' occurrence des pluies, variabilité stationnelle entre 1 et 25 p. cent 
• Texture du sol : sableuse 
• Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 







- Arbustes : Balanites aegyptiaca 
Acacia mellifera 
Acacia senegal 
Acacia seyal ( dans les parties basses) 
Combretum glutinosum 
Dalbergia melanoxylon 
Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 




- Pérennes : généralement absentes 
Productivité faible, en moyenne 0,3 tonne par hectare et par an, la végétation peu 
productive est toutefois de bonne qualité 
Intérêt pastoral faible 
Capacité de charge, entre 10 et 15 hectares par UB T 
Action anthropique faible, toutefois le risque de dénudation du sol par le piétinement est 
important 



































22 - R4bis Faciès boisé de 21R4 
Idem 22 R 4 avec : 
Couvert ligneux arboré 
Strate herbacée extrêmement ouverte, couvert herbacé clairsemé ou très clair, inférieur à 
5 p. cent 
Texture du sol : sableuse 
Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 
- Arbres : Balanites aegyptiaca 
Combretum glutinosum 
- Arbustes : Acacia mellifera 
Acacia tortilis 
Cordia sinensis 
Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante): 
- Annuelles : Daçty7octenium aegyptium 
Schoenefeldia gracilis 
Aristida mutabilis 
- Pérennes : généralement absentes 
Productivité très faible estimée à 0,2 tonne par hectare et par an 
Intérêt pastoral très faible 
Capacité de charge, entre 15 et 20 hectares par UBT 
Action anthropique faible, toutefois le risque de dénudation du sol par le piétinement est 
important 























A - Végétation arbustive des plaines près du Batha 
Cette unité correspond aux étendues plates de la région de Oum Hadjer et au sud-ouest d' Abéché, 
végétation herbacée et arbustive ouverte. Caractérisée par des savanes arbustives peu et assez 
denses au sud du Batha. Intérêt pastoral faible, 0,45 tonne par ha et par an, 7 à 12 ha par UBT. 
Cette unité de végétation se compose d'une seule unité pastorale : 
23 -Al Savanes arbustives peu ou assez denses de la plaine sablo-
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Couvert ligneux arbustif peu ou assez dense, recouvrement moyen voisin de 10 p. cent, 
variabilité stationnelle entre 5 et 25 p. cent 
Strate herbacée composée de graminée annuelles, clairsemée à très claire, couvert inférieur 
à 5 p. cent, variable suivant l'occurrence des pluies de l'année 
Texture du sol : sablo-gravillonnaire à lirnono-sableux compact, présence localement de 
petites mares 
Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 
-Arbres : généralement absents ( quelques Anogeissus leiocarpus) 









Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 




- Pérennes : généralement absentes 
Productivité faible en moyenne de 0,45 tonne par hectare et par an, variable suivant 
l'occurrence des pluies de l'année 
Intérêt pastoral faible 
Capacité de charge, entre 10 et 15 hectares par UBT 
Action anthropique faible, les risques de dégradation par le piétinement sont peu importants 























Cette unité correspond aux étendues peu accidentées reposant sur des sols dérivés des altérites et 
plus ou moins cuirassées. Elles sont couvertes de savanes. Deux unités ont été différenciées : les 
glacis sableux (P) et les interfluves cuirassés (F). 
Cette unité géomorphologique est composée de deux unités de végétation : 
!? Q Végétation arbustive ou arborée des glacis sableux 























P - Végétation arbustive ou arborée des glacis sableux 
Cette unité correspond aux plaines à faible relief drainées par des ruisseaux temporaires ensablés 
souvent étroits. Sols à tendance sableuse ou sablo-limoneuse, très sensibles au piétinement et à 
l'érosion. Caractérisée par des savanes arbustives ou arborées et des forêts claires à assez denses au 
sud de Am Dam et dans la région au massîf du Digindeti. Intérêt pastoral médiocre, productivité 
variable de 0,5 à 2 tonnes par ha et par an, 5 à 12 ha par UBT. 
Cette unité de végétation se compose de deux unités pastorales : 
24- Pl 
25 -P2 
Savanes arbustives ou arborées claires des glacis à épineux et des 
sommets d'interfluves sur sol argilo-gravillonnaire ou sablo-
limoneux au sud deAm Dam 
Savanes aroorées ou forêts claires à assez denses des interfluves 
peu pentus dans la région du massif du Digindéti, Aboukousoum 
























P - Végétation arbustive et arborée des glacis sableux 
24 - Pl Savanes arbustives ou arborées claires des glacis à épineux et des sommets 











Couvert ligneux arbustif ou arboré clair, recouvrement moyen compris entre 1 et 5 p. 
cent, mosaïque de savanes arborées claires sur les sommets d'interfluves et de glacis 
arbustifs clairs dominés par des épineux 
Strate herbacée composée de graminée annuelles, clairsemée ou très claire, couvert 
inférieur à 5 p. cent, variable suivant l'occurrence des pluies de l' année 
Texture du sol : sablo-limoneux sur les sommets d'interfluves à argileux-gravillonnaires 
sur les glacis à épineux 
Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 
- Arbres : Balanites aegyptiaca 
Albizia amara (sommets d'interfluves) 
Anogeissus leiocarpus 
Sclerocarya birrea 
- Arbustes: Dichostachys cinerea (bas glacis à épineux) 
Dalbergia melanoxylon (sommet d'interfluve) 
Ziziphus mauritiana (glacis arbustif) 
Acacia seyal (bas glacis à épineux) 
Boscia senegalensis ( " ) 
Guiera senegalensis (glacis arbustifs) 
Capparis decidua (bas glacis à épineux) 
Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 





- Pérennes : généralement absentes 
Productivité faible à très médiocre en moyenne 0,5 tonne par hectare et par an, variable 
suivant l'occurrence des pluies 
Intérêt pastoral faible à très médiocre 
Capacité de charge, 7 à 15 hectares par UBT (en moyenne 10 hectares) 
Action anthropique forte, formes de dégradation fréquentes, notamment dans les 
environs des villages et des points d'eau, avec glaçage superficiel du sol et mortalité 
importante des ligneux 
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25 - P2 Savanes arborées ou forêts claires à assez denses des interfluves peu 
pentus dans la région du massif du Digindeti, Aboukousoum et Hadjer Meram 
Couvert ligneux moyen assez dense,composé d'arbres et d'arbustes, compris entre 25 et 50 
p. cent, variable en fonction de l' occurrence des pluies de l'année, variabilité stationnelle 
entre 5 et 50 p. cent, 
Strate herbacée peu dense, composée essentiellement d' annuelles avec quelques pérennes, 
tapis herbacé hétérogène souvent dense et haut, recouvrement moyen compris entre 25 et 50 
p. cent, variable en fonction de l'occurrence des pluies de l'année, variabilité stationnelle 
entre 10 et 75 p. cent, 
Texture du sol : de sableuse à sable-argileuse avec parfois des blocs et des pierres (textures 
dominantes : sableuse et sable-limoneuse) 
Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 
- Arbres : Anogeissus leiocarpus 




avec souvent : 
Sclerocarya birrea 
Sterculia setigera 




Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 





- Pérennes : Andropogon gayanus 
Productivité moyenne de 1,8 tonne par hectare et par an, variable de 1,5 à 2,5 
Intérêt pastoral médiocre 
Capacité de charge, 5 à 6 hectares par UBT 
Action anthropique faible à moyenne, risque de feux, la dégradation est marquée par la 
dénudation importante du sol et de la mort de quelques arbres 























F - Végétation arbustive ou arborée 
des interfluves cuirassés 
Cette unité correspond aux interfluves sans relief notable des bassins versants dans les régions de 
Mangàlmé et d' Abou Deïa. Sols plus ou moins cuirassés, présence par endroits de dalles latéritiques 
ou de concrétions ferrugineuses en surface. Caractérisées par des forêts sèches peu denses à denses 
des régions au sud et à l'est de Mangàlmé et de 1a région d' Abou Deïa. Intérêt pastoral moyen à 
assez bon, productivité entre 1,5 et 3 tonnes par ha et par an, 3 à 6 ha par UBT. 
Cette unité de végétation se compose de trois unités pastorales : 
26 - Fl 
27-F2 
28 - F3 
Forêts sèches assez denses des régions au sud et à l'est de 
Mangalmé 
Forêts sèches peu denses des régions au sud et à l'est d, Abou 
Deïa 
Savanes arbustives ou arborées assez denses des interfluves et 























F - Végétation arbustive ou arborée des interfluves cuirassés 
26 - FI Forêts sèches assez denses des régions au sud et à l'est de Mangalmé 
dans la région du massif du Digindéti, Aboukousoum et Hadjer Méram 
45 
• Couvert ligneux arboré en bosquets, assez dense compris entre 10 et 25 p. cent pouvant 
parfois atteindre 50 p. cent 
• Strate herbacée dense composée principalement de graminées annuelles, entre les bosquets 
en plages juxtaposées de moins d'un mètre de haut, couvert compris entre 75 et 100 p. cent 
variable en fonction de l' occurrence des pluies de l' année 
• Texture du sol : de sableuse à sablo-limoneuse 
• Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 
• 
• 
- Arbres : Anogeissus leiocarpus 
Combretum glutinosum 
Albizia{ll1lClra 
- Arbustes : Cassia mimosoides 
Combretum aculeatum 
Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 








- Pérennes : généralement absentes 
Productivité moyenne de 1,5 à 2 tonnes par hectare et par an, variable de 1,5 à 2,5 t . 




Capacité de charge, 5 à 7 hectares par UBT 
Action anthropique faible, milieu moyennement sensible à l'exploitation pastorale de saison 
des pluies (tassement du sol par piétinement) et peu sensible en saison sèche 




























27 - F2 Forêts sèches peu denses des régions au sud et à l'est d' Abou Deïa 
Couvert ligneux arboré en bosquets, peu dense compris entre 5 et 10 p. cent pouvant 
parfois atteindre 25 p. cent (forêt sèche de même apparence que la précédente avec un 
couvert plus faible) 
Strate herbacée dense, entre les bosquets couvert compris entre 75 et 100 p. cent, composé 
essentiellement de graminées annuelles avec quelques pérennes 
Texture du sol : de sableuse à sablo-limoneuse 















Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 







Hyparrhenia cf welwitschii 
- Pérennes : Andropogon gayanus 
Productivité jusqu'à 3 tonnes de matière sèche par hectare et par an, ligneux fourragers peu 
abondants 
Intérêt pastoral moyen 
Capacité de charge, 3 hectares par UBT 
Action anthropique faible, milieu peu à moyennement sensible à l'exploitation pastorale_. . 



































28 - F3 Savanes arbustives ou arborées assez denses des interfluves 
et cuirasses de la région d' Abou Deïa 
Couvert ligneux arbustif et arboré assez dense compris entre 25 et 50 p. cent, savanes 
arbustives contrastées alternant avec des savanes arborées assez denses 
Strate herbacée claire, comprise entre 10 et 25 p. cent, composée de graminées 
annuelles avec quelques pérennes 
Texture du sol : sableuse grossière à sablo-limoneuse 
Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 






- Arbustes : Dichrostachys cinerea 
Acacia ataxacantha 
Gardenia aqualla 
Bride lia ferruginea 
Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 
- Annuelles : Loudetia togoensis 
Pennisetum pedicellatum 
Hyparrhenia cf welwitschii 
- Pérennes : Andropogon gayanus 
Oxytenanthera abyssinica (le bambou) 
Productivité moyenne de 2 à 3 tonnes par hectare et par an, dont une grande partie est 
brûlée en saison sèche 
Intérêt pastoral médiocre à moyen 
Capacité de charge, 3 à 5 hectares par UBT 
Action anthropique faible à moyenne, peu de dégradation par la pâture, feux de brousse 























Cette unité correspond aux régions en position topographique basse, avec accumulation d'argile et 
hydromorphie ou inondation temporaire. On a distingué les plaines et vallées (C) et les bas de pentes 
et vallées (V) 
Cette unité géomorphologique est composée de deux unités de végétation : 
(G "' Végétation à épineux des plaines et vallées argileuses 























C - Végétation à épineux des plaines et vallées 
argileuses 
Cette unité correspond aux larges plaines mal drainées sur sol argileux. Végétations à tapis 
graminéen continu composé d'espèces herbacées annuelles et d'arbustes épineux, principalement 
Acacia seyal formant des forêts basses. Bons pâturages à graminées annuelles, surtout fréquentés 
en fin de saison des pluies et début de saison sèche. Acacia spp. parfois émondés pour affourager 
les petits ruminants. Supportent de fortes charges animales si la pression animale est modérée en 
saison des pluies. La dégradation entraîne la dénudation au sol et la mort aes plus gros ligneux. 
Formations localement défrichées pour la culture de sorgho de contre-saison (berbéré). 
Cette unité de végétation se compose de deux unités pastorales : 
29-Cl 
30- C2 
Savanes arbustives claires ou peu denses des plaines argileuses 
dans les régions de Mangalmé et Am Dam 
Savanes herbeuses ou arborées claires à assez denses ou forêts 
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29 - Cl Savanes arbustives claires ou peu denses des plaines argileuses dans la 
région de Mangalmé et Am Dam 
Couvert ligneux arbustif clair ou peu dense composé d'épineux, couvert moyen voisin de 
10 p. cent 
Strate herbacée assez dense composée de graminées annuelles, couvert moyen de 70 p . 
cent, variable en fonction de l'occurrence des pluies de l'année 
Texture du sol : sablo-argileuse à argileuse 
Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 
- Arbres : généralement absents 






Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 
- Annuelles : Schoenefeldia gracilis 
Aristida adscensionis 
Aristida hordeacea 
Cassia obtusif olia 
Pennisetum pedicellatum 
- Pérennes : généralement absentes 
Productivité entre 1,5 et 2 tonnes par hectare et par an 
• Intérêt pastoral médiocre 
• 
• 
Capacité de charge 5 à 7 hectares par UBT 
Ac90n anthropique faible, pas feux de brousse ni de surpâturage 
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Couvert ligneux moyen (arbustif et arboré) de 25 p. cent avec parfois des ilôts de couvert 
dense (50-75 p. cent), variabilité stationnelle entre e et 75 p. cent 
Strate herbacée claire ou peu dense composée d'annuelles et de pérennes, en moyenne 
couvert de 25 p. cent , variabilité stationnelle entre e et 75 p. cent 
Texture du sol : de sablo-limoneuse à argileuse avec une dominance sablo-argileuse 
• Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 
- Arbres : Balanites aegyptiaca 
Acacia seyal 
Combretum spp. (surtout C. glutinosum) 
Anogeissus leiocarpus 
- Arbustes : Piliostigma reticulatum 
Ziziphus mucronata 
Ziziphus mauritiana 
Acacia po/yacaniha var. campylacantha 












- Pérennes : Andropogon gayanus 
Echinochloa obtusifl.ora 
Productivité moyenne de 4,6 tonnes par hectare et par an, variation entre 2,5 et 8 tonnes 
(voire supérieure à 9), végétation mal utilisée et peu appétée en saison sèche 
Intérêt pastoral assez bon 
Capacité de charge, 1,5 à 2 hectares par UBT 
Action anthropique : végétation localement ou totalement défiichée pour la culture du 
berbéré, la strate herbacée haute est brûlée 























V - Végétation boisée des bas de pente et vallées 
Cette unité correspond aux fonds de vallées et parties basses très ouvertes des glacis sur sol argilo-
limoneux ou argilo-sableux. Végétation arbustive ou arborée assez dense, bien adaptée à 
l'hygromorphie prolongée de cette unité. Caractérisée essentiellement par des forêts peu denses à 
très denses des vallées au sud a' Abéché et des régions d' Abou Deïa et Hadjer Méram. Intérêt 
pastoral médiocre à bon, productivité médiocre à élevée, 1 à 5,5 tonnes par ha et par an, 2 à 10 ha 
parUBI. 
Cette unité de végétation se compose de trois unités pastorales : 
31 - Vl 
32-V2 
33 - V3 
Forêts assez denses à très denses des vallées du sud d' Abéché 
Savanes arbustives denses ou forêts peu denses à très denses des 
bas de pente en zone de savane boisée entre Abou Deïa et Hadjer 
Méram 
Forêts peu denses ou assez denses des vallées de la région 
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V - Végétation boisée des bas de pente et vallées 
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• Couvert ligneux moyen arbustif et arboré compris entre 50 et 75 p. cent, variabilité 




Strate herbacée clairsemée ou claire composée d'annuelles avec quelques pérennes, couvert 
moyen de 10 p. cent, variabilité stationnelle entre e et 25 p. cent 
Texture du sol : sablo-limoneuse à tendance argileuse 
Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 
- Arbres : Balanites aegyptiaca 
Albizia amara 
























- Pérennes : Andropogon gayanus 
Productivité moyenne de 3,25 tonnes par hectare et par an, variation entre 2,5 et 4 tonnes 
suivant l'occurrence des pluies 
Intérêt pastoral moyen 
Capacité de charge 2 à 3 hectares par UBT 
Action anthropique assez forte à forte dûe à un important surpâturage 
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V - Végétation boisée des bas de pente et vallées 
3 2 - V2 Savanes arbustives denses ou forêts peu denses à très denses des bas de 
pente en zone de savane boisée entre Abou Deïa et Hadjer Méram 
• Couvert ligneux moyen arboré et arbustif dense, compris entre 25 et 50 p. cent, variabilité 
stationnelle entre E et 100 p. cent (fourrés denses) 
• Strate herbacée claire à peu dense, tapis graminéen bas composé essentiellement d'annuelles 
avec quelques vivaces couvert moyen voisin de 25 p. cent, variabilité stationnelle de E à 75 
p. cent 
• Texture du sol : sablo - légèrement limoneuse à limono-argileuse avec une dominance de 
sols sablo-argileux 
• Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 
- Arbres : Anogeissus leiocarpus 
Acacia seyal 
Albizia amara 
Combretum spp. (surtout C. glutinosum) 
Mitragyna inermis ( dans les dépressions) 
Balanites aegyptiaca 





• Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 





Hyparrenia cf. welwitschii 
- Pérennes : Andropogon gayanus 
Andropogon tectorum 
• Productivité moyenne d'environ 2 tonnes par hectare et par an, variation entre 1 et 4,5 
tonnes par hectare et par an selon l'occurrence des pluies 
• Intérêt pastoral médiocre à moyen 
• Capacité de charge, en moyenne 5 hectares par UBT, de 3 à 7 hectares suivant l'importance 
des couverts arbustifs ou arborés et du recouvrement du tapis graminéen annuel 
• Action anthropique assez forte à forte, surpâturage important, une pression animale 
excessive en saison des pluies entraîne la disparition de l'herbe 
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V - Végétation boisée des bas de pente et vallées 
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• Couvert ligneux arboré ou arbustif, assez dense à dense, voisin de 30 p. cent, variabilité 
stationnelle entre l O et 50 p. cent 
• Strate herbacée clairsemée à claire essentiellement composée d'andropogonées hautes 
annuelles et vivaces, couvert moyen voisin de l O p. cent, variabilité stationnelle entre l et 
25 p. cent 
• Texture du sol : sablo-limoneuse à argilo-sableuse. Sols occasionnellement inondés 












- Arbustes : Dichrostachys cinerea 
Piliostigma reticulatum 
Stereospermum kunthiarmm 
Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 
- Annuelles : Andropogon pseudapricus 
Hyparrhenia cf. welwitschii 
Pennisetum pedicellahlm 





Productivité moyenne élevée de 5,5 tonnes par hectare et par an, variation de 3 à 8 tonnes, 
production de repousses après feux 
Intérêt pastoral bon 
Capacité de charge, 1 à 1,5 hectare par UBT 
Action anthropique surpâturage des annuelles, végétation des pérennes brûlée pendant la 
saison sèche. Végétation peu dégradable par la pâture 























Cette grande unité correspond aux larges chenaux d'écoulement des eaux comblés par des alluvions. 
Ces fonnations comprennent des dépôts et épandages alluvionnaires, les lits majeurs et mineurs des 
rivières et leurs berges. Les inondations temporaires sont possibles. Dans ces plaines alluviales, 
quatre unités de végétation ont été identifiées suivant un gradient écoclimatique : plaines alluviales 
herbeuses sahéliennes et soudaniennes (W), ouaddis sahéliens (B), plaines alluviales arborées 
soudano-sahéliennes et soudaniennes (X) et épandages alluviaux. boisés soudaniens (Z). 
Cette unité géomorphologique est composée de quatre unités de 
végétation : 
Végétation à dominante herbacée des plaines alluviales 
sahéliennes et soudaniennes 
Végétation boisée des ouaddis sahéliens 
Végétation boisées des plaines alluviales soudano-sahéliennes 
et soudaniennes 






















W - Végétation à dominante herbacée des plaines 
alluviales sahéliennes et soudaniennes 
57 
Cette unité correspond aux bas glacis limone-sableux ou argileux plus ou moins recouvert de sable, 
de topographie plane ou en pente très faible au fond des vallées (ouaddis). Vastes étendues d'herbe 
annuelles, avec parfois des zones de graminées vivaces dans les dépressions ou sur les glacis. 
Arbustes préférentiellement en bordure des chenaux. Les formations boisées ripicoles de type B sont 
partie intégrante de cet ensemble. Caractérisée par des savanes herbeuse (xérophiles à hygrophiles), 
arbustives ou arborées, peu denses de la région d'Oum Chalouba jusqu'à la frontière de la 
République Centrafricaine. Intérêt pastoral assez bon à bon, productivité variable du nord au sud 
de 0,5 à 3 tonnes par ha et par an, 3 à 12 ha pour une UBT. 
Cette unité de végétation se compose de cinq unités pastorales : 
34 - Wl Savanes herbeuses des ouaddis nord sahéliens, région d' Oum 
Chalouba, Arada et Lidey 
3 5 - W2 Savanes herbeuses ou arbustives très claires des fonds de vallées 
à l'ouest de Biltine: Ouaddi Enn.é, Ouaddi Haddad 
36 - W3 Savanes arbustives à épineux claires à assez denses de la plaine 
sablo-argileuse de la région de Oum Hadjer 
3 7 - W 4 Savanes herbeuses hygrophiles des ouaddi argilo-sableux des 
plaines alluviales et du lit majeur du Batha 
3 7bis -W 5 Savanes arborées ou forêts peu denses du lit majeur du Bahr Keita 
























W - Végétation à dominante herbacée des plaines alluviales sahéliennes 
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Couvert ligneux nul à rare, très inférieur à 1 p. cent 
Strate herbacée assez dense à dense de 50 à 75 p. cent concentrée sur des plages couvertes 
essentiellement de graminées annuelles, avec localement quelques pérennes dans les 
dépressions 
Texture du sol : sableuse à sablo-limoneuse (voire sablo-argileuse) 
Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 
-Arbres: généralement absents 






Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 








Productivité moyenne fiûble de 0,5 tonnes par hectare et par an (pouvant atteindre 0,8 tonne 
sur les plages couvertes), variable en fonction de l'occurrence des pluies 
Intérêt pastoral faible à très médiocre 
Capacité de charge, en moyenne 10 hectares par UBT, bon pâturage de par la composition 
de la végétation 
Action anthropique forte, pâturage généralement très exploité à proximité des mares ou des 
puits. Sensible à la dégradation par compaction du sol 
























W - Végétation à dominante herbacée des plaines alluviales sahéliennes 





Couvert ligneux arbustif très clair, inférieur à 1 p. cent, arbustes disséminés ou en fourrés 
Strate herbacée assez dense de 50 à 75 p. cent sur des successions de plages sableuses 
couvertes de graminées annuelles, de glacis plus ou moins dénudés et de petites mares 
temporaires avec des plantes pérennes 
Texture du sol : sableuse sur les plages, sablo-limoneuse à argileuse sur les glacis et dans 
les dépressions 
Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 
-Arbres: généralement absents 












- Annuelles : Aristida mutabilis 
Eragrostis tremula 
Schoenefeldia gracilis 
Sporobolus helvolus (mare temporaire) 
Dactyloctenium aegyptium 
- Pérennes : Cyperus conglomeratus (mares temporaires) 
Productivité moyenne faible voisine de 0,5 tonne par hectare et par an (si la dégradation 
n'est pas importante de par la composition floristique de la végétation il s' agit d'un bon 
pâturage) 
Intérêt pastoral faible à très médiocre 
Capacité de charge, en moyenne 10 hectares par UBT (variable entre 8 et 15 hectares en 
fonction de l'occurrence des pluies de l'année) 
Action anthropique forte, pâturage très exploité en saison des pluies et en début de saison 
sèche,jusqu'à l'assèchement des point d'eau. Le piétinement risque de dégrader les parties 
les moins sableuses conduisant à la dénudation du sol et à la mort des arbres. 





































Couvert ligneux arbustif à épineux, clair à assez dense, arbustes concentrés autour des 
chenaux, recouvrement moyen compris entre 5 etlO p. cent, variabilité stationnelle entre 1 
et 25 p. cent 
Strate herbacée d'annuelles assez dense, couvert moyen voisin de 50 p. cent, variable 
suivant l'occurrence des pluies de l'année, variabilité stationnelle entre 25 et 75 p. cent 
Texture du sol : essentiellement sablo-argileuse, il s'agit d'une vaste zone d'épandage 
alluvial soulignée par des chenaux peu accentués 
Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 
- Arbres : généralement absents 
- Arbustes : Balanites aegyptiaca 
Boscia senegalensis 
Acacia tortilis 
Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 
- Annuelles : Aristida mutabilis 
Schoenefeldia gracilis 
- Pérennes : généralement absentes 
Productivité moyenne faible voisine de 0,5 tonne par hectare et par an, de par la 
composition floristique de la végétation il s'agit d'un bon pâturage de faible productivité 
Intérêt pastoral faible à très médiocre 
Capacité de charge, en moyenne 10 hectares par UB T ( variable entre 8 et 15 hectares en 
fonction de l'occurrence des pluies) 
Action anthropique assez forte, pâturage très exploité en saison des pluies et en début de 
saison sèche, risque de compactage du sol par le piétinement 
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Couvert ligneux arbustif d'épineux, nul ou rare, dans de larges ouaddis argilo-sableux avec 
des mares 
Strnte herbacée représentée par de grandes graminées pérennes hygrophiles, localement il 
s'agit d'une végétation de marécage, couvert moyen clair voisin de 10 p. cent 
Texture du sol : sablo-argileuse à argileuse avec une dominante argilo-sableuse 







- Arbres : généralement absents 





Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 
- Annuelles : généralement absentes 




Productivité moyenne médiocre voisine de 1,25 tonne par hectare et par an (variable de 0, 7 
à 1,5 tonne) 
Intérêt pastoral médiocre 
Capacité de charge, en moyenne 5 à 7 hectares par UBT 
Action anthropique qui se manifeste par des défrichements localisés pour la culture du 
berbéré et la présence de jachères 































Couvert ligneux moyen peu ou assez dense (arboré et arbustif) de 20 p. cent, variabilité 
stationnelle entre 10 et 25 p. cent 
Strate herbacée assez dense composée essentiellement d'annuelles avec quelques vivaces, 
couvert moyen compris entre 50 et 100 p. cent, variable suivant l'occurrence des pluies 
Texture du sol : sableuse à limono-sableuse 
Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 
- Arbres : Vite//aria paradoxa (karité) 
Combrewm glutinosum et spp. 
Tamarindus indica 
avec : Khaya senegalensis (cailcédrat) 
- Arbustes : Piliostigma reticulatum 
Ximenia americana 




Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 
- Annuelles : An.dropogon pseudapricus 
Loudetia annua 
- Pérennes : An.dropogon gayanus 
Productivité moyenne voisine de 3,5 tonnes par hectare et par an 




Capacité de charge, de 2 à 3 hectares par UBT, assez bon à bon pâturage de par la qualité 
de la végétation 
Action anthropique assez faible à moyenne, feux de brousse 























B - Végétation boisée des ouaddis sahéliens 
Cette unité correspond aux formations ligneuses ripicoles parfois denses le long des principaux 
ouaddis. Sol sable-argileux ou argileux, retenant l'eau sous forme de mares dans le fond de l'ouaddi. 
La formation boisée est en continuité avec les formations précédentes de bas glacis. Caractérisée par 
des savanes arborées et forêts ripicoles claires à très denses au nord-est et sud-ouest d' Abéché. 
Intérêt pastoral médiocre, limité par l'ombrage, productivité variable de 0,5 à 1,5 tonnes par ha et 
par a~ 5 à 15 ha par UBT. 
Cette unité de végétation se compose de deux unités pastorales : 
38 - Bl 
39-B2 
Savanes arborées ou forêts claires ou peu denses des ouaddis au 
nord-est d' Abéché 
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Couvert ligneux arboré et arbustif moyen d'environ 5 p. cent, variabilité stationnelle entre 
1 et 10 p. cent 
Strate herbacée clairsemée ou claire dominée par des graminées annuelles réparties selon 
la nature et l'humidité du sol, couvert inférieur à 10 p. cent, variabilité stationnelle entre 1 
et 25 p. cent 
Texture du sol : de sablo-limoneuse sur les bords à argileuse dans les bas fonds et les mares 
temporaires 
Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 
- Arbres : Acacia ni/otica subsp astringens 
- Arbustes: Boscia senegalensis (sur les bords) 
Acacia tortilis ( dans les bas fonds) 
Capparis decidua ( " " ) 
Maerua crassif olia ( sur les bords) 
Leptadenia pyrotechnica (sur les sommets) 
Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 
- Annuelles : 








- Pérennes : Panicum turgidum (quelques pieds) 
Productivité variable de 0,5 à 1,5 tonne par hectare et par an, selon la nature et l'humidité 
du sol 
• Intérêt pastoral très médiocre 
• Capacité de charge, 7 à 10 hectares par UBT, 
• Action anthropique assez forte, pâturage surexploité, souvent dégradé 
























B - Végétation boisée des ouaddis sahéliens 
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• Couvert ligneux arboré dense ou très dense en moyenne de 75 p. cent, variabilité 
stationnelle entre 50 et 100 p. cent 
• Strate herbacée rare, clairsemée à très claire, couvert voisin de 1 p. cent composé 
d'annuelles dont le développement est limité par l'ombrage 
• Texture du sol : de sablo-limoneuse à argileuse 
• Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 
• 
• 
- Arbres : Acacia nilotica 
- Arbustes : Acacia tortilis 
Acacia mellifera 
Ziziphus mauritiana 
Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 
- Annuelles : Aristida mutabilis 
- Pérennes : généralement absentes 
Productivité faible, inférieure à 0,5 tonne par hectare 




Capacité de charge, 10 à 15 hectares par UBT, formation interessante pour la proximité 
de l'eau, l'ombre et le fourrage ligneux 
Action anthropique forte par piétinement et stabulation des animaux sur les aires 
d 'abreuvement et de repos 























X - Végétation boisée des plaines alluviales soudano-
sahéliennes et soudaniennes 
Cette unité correspond aux larges fonds des vallées alluvionnées formés par les collecteurs des 
chenaux de drainage qui descendent des massifs en zones soudano-sahéliennes et soudaniennes. Ils 
sont occasionnellement inondables. On les trouve dans le bassin versant du Bahr Azoum en milieu 
cuirassé et dans les principaux fonds de vallées (Bahr) de la plaine inondable du Salamat. Ils sont 
couverts par des savanes arborées ou des forêts. Caractérisée par des forêts arbustives et arborées 
très claires à denses, des régions d' Abou Deïa, Am Timan, Bon, et lits apparents des principaux 
Bahrs du Salamat. Intérêt pastoral moyen à très bon, productivité généralement élevée de 2 à 7 
tonnes par ha et par an, 1 à 5 ha pour une UBT. 
Cette unité de végétation se compose de trois unités pastorales : 
40- Xl Forêts et savanes arborées claires à denses des régions de Abou 
Deïa et Am Timan 
40bis - X2 Forêts et savanes arborées denses de la cuvette de décantation en 
milieu cuirassé à l'est de Bon 
40bis - X3 Forêts et savanes arbustives ou arborées très claires à assez 
































Couvert ligneux arboré et arbustif moyen de 30 p. cent, sous bois de fourrés le long des 
bras du lit mineur des ouaddi, variabilité stationnelle entre 5 et 100 p. cent, 
Strate herbacée peu dense dominée par des annuelles avec quelques pérennes, tapis 
graminéen fourni dans les espaces couverts, couvert moyen de 30 p. cent, variabilité 
stationnelle de e à 75 p. cent 
Texture du sol : sableuse légèrement limoneuse à argilo-sableuse avec une forte dominante 
du sol limono-sableux 
Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 







avec dans les parties humides : 
Mitragyna inermis 
Acacia nilotica 




Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 
- Annuelles : Pennisetum pedicellatum 
Andropogon pseudapricus 
Hyparrhenia cf welwitschii 
Eragrostis tremula 
Cassia obtusifolia 
- Pérennes : Andropogon gayanus 
Vetiveria nigritana 
Productivité moyenne assez élevée de 3,3 tonnes par hectare et par an, variation de 2,5 à 
5 tonnes, avec les ligneux et de par la végétation herbacée c'est un bon pâturage 




Capacité de charge de 2 à 3 hectares par UBT 
Action anthropique assez forte végétation très fréquentée par le bétail pour les feuilles 
d' arbres, l'ombrage et la proximité de l'eau, sans effets de dégradation notable 




























Couvert ligneux surtout arboré, dense, voisin de 66 p. cent (2/3), variabilité stationnelle 
entre 50 et 75 p. cent 
Strate herbacée dense, couvert compris entre 75 et 100 p. cent, composée de pérennes et 
d' annuelles 
Texture du sol : limono-sableuse 







-Arbres : Anogeissus leicarpus 
Combretum glutinosum 
Tamarindus indica 
- Arbustes : Piliostigma reticulatum 
Capparis decidua 
Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 
- Annuelles : Pennisetum pedicellatum 
- Pérennes : Andropogon gayanus 
Productivité moyenne de 6 tonnes par hectare et par an, variation entre 5 et 7 (voire 8) 
tonnes 
Intérêt pastoral bon à très bon 
Capacité de charge, entre 0,5 et 1,5 hectare par UBT 
Action anthropique, feux de brousse 



































Couvert ligneux arbustif et arboré, clair à assez dense ou dense, en moyenne assez dense 
de 18 p. cent, variabilité stationnelle entre 1 et 50 p. cent 
Strate herbacée nulle à assez dense composée essentiellement d'annuelles avec quelques 
pérennes, en moyenne peu dense, couvert moyen de 30 p. cent, variabilité stationnelle entre 
e et 75 p. cent 
Texture du sol : sableuse à argilo-sableuse avec dominante sableuse 
Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 
- Arbres : Vitellaria paradoxa (karité) 
Balanites aegyptiaca 
Combretum spp. (surtout C. glutinosum) 
Anogeissus leicarpus 
Acacia seyal 




Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 




- Pérennes : Andropogon gayanus 
Productivité assez élevée, en moyenne 3,1 tonnes par hectare et par an, variation de 2,5 à 
6 tonnes. 
Intérêt pastoral médiocre à moyen 
Capacité de charge, de 2 à 5 hectares par UBT 
Action anthropique, assez forte à forte, feux de brousse et surpâturage 























Z - Végétation boisée des épandages alluvionnaires 
sou daniens 
Cette unité correspond aux systèmes complexes d' épandage alluvionnaire dans la plaine du Salamat: 
formations en mosaïque de plusieurs formes de végétation selon l' épaisseur du sol et l'importance 
du drainage, allant de la savane herbeuse à la savane arborée et la forêt claire. Caractérisée par des 
savanes herbeuses arbustives ou arborées claires à assez denses des bordures, berges et bourrelets 
des Bahrs et de la plaine du Salamat. Intérêt pastoral moyen à très bon, productivité généralement 
élevée, 2 à 8 tonnes par ha et par an, 1 à moins de S ha pour une UBT. 
Cette unité de végétation se compose de six unités pastorales : 
41 - Z 1 Forêts et savanes arborées claires à assez denses des épandages 
alluvionnaires à drainage diffus dans le plaine du Salamat 
41bis - Zlbis Savanes herbeuses et arbustives clairsemées, claires à assez 
denses des bourrelets sableux en bordure des Bahrs entre 
Zakouma et Mangeigne 
42-Z2 
43 -Z3 
Savanes herbeuses et arborées très claires des vallées alluvionnées 
à drainage apparent et berges du Bahr Azoum et du Bahr Salamat 
Savanes herbeuses et arborées clairsemées à peu denses et forêts 
assez denses à très denses des dépôts limoneux peu épais 
temporairement inondés dans les parties déprimées entre le Bahr 
Salamat et le Bahr Aouk 
4 3 bis - Z4 Savanes arbustives claires et ilôts forestiers assez denses dans les 
dépressions sur bourrelets alluviaux récents du Bahr Aouk , du 
Bahr Mya et exceptionnellement du Bahr Salamat 
4 3 ter - Z5 Savanes herbeuses ou arborées claire semées ou très claires des 
plaines argilo-sableuses à argileuses de décantation du salamat, 




































41 - Zl Forêts et savanes-arborées claires à assez denses des épandages 
alluvionnaires à drainage diffus dans le plaine du Salamat 
Couvert ligneux clair à assez dense, arboré et arbustif, recouvrement moyen d'environ 15 
p. cent, variabilité stationnelle entre 1 et 50 p. cent 
Strate herbacée claire par plages dominée par des annuelles (plages sableuses) avec des 
pérennes surtout localisées dans les dépressions humides argileuses, recouvrement moyen 
entre 10 et 25 p. cent, variabilité stationnelle de E à 50 p. cent, 
Texture du sol : sableuse sur les plages à limono-argileuse avec deux dominantes : sable et 
sablo-limoneux, présence de petites mares 
Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 
- Arbres : Anogeissus leicarpus 
Balanites aegyptiaca 
Acacia seyal 
Combretum spp. (surtout C. Glutinosum) 
Albizia amara 
Borassus aethiopum 




Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 
- Annuelles : Schoenefeldia gracilis 
Pennisetum pedicellatum 




- Pérennes : Andropogon gayanus 
Andropogon tectorum 
Asparagus africanus 
Panicum anabaptistum (dans les mares) 
Oryza longistaminata ( dans les mares) 
Productivité moyenne de 2,4 tonnes par hectare et par an, variable de 1,5 à 4 tonnes 
Intérêt pastoral médiocre à moyen 
Capacité de charge de 3 à 5 hectares par UBT, de par la composition de la végétation, il 
s' agit d'un bon pâturage de productivité moyenne 
Action anthropique moyenne caractérisée par des feux de brousse dans les dépressions et 
un surpâturage des plages sableuses 
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Z - V égétatioo boisée des épandages alluvionnaires soudanieos 
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• Couvert ligneux surtout arboré, clair à assez dense, en moyenne de 10 p. cent, variabilité 










Strate herbacée clairsemée à peu dense composée d'annuelles et de pérennes, couvert 
moyen de 25 p. cent, variabilité stationnelle de 1 à 50 p. cent, 
Texture du sol : variable, de sableuse grossière à limono-argileuse avec une dominante 
limono-sableuse 
Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 
-Arbres : Balanites aegyptiaca 




- Arbustes : Piliostigma reticulatum 
Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 
- Annuelles : Pennisetum pedicellatum 
Setaria pumila 
- Pérennes : Cymbopogon giganteus 
Andropogon gayanus 
Cissus quadrangularis 
Productivité moyenne élevée de 4,7 tonnes par hectare et par an, variable de 3 à 6 tonnes 
par hectare 
Intérêt pastoral assez bon 
Capacité de charge 1,5 à 2 hectares par UBT, de par la qualité de la végétation c'est un 
pâturage médiocre à assez bon 
Action anthropique moyenne, feux de brousse et surpâturage localisé 



































4 2 - Z2 Savanes herbeuses et arborées très claires des vallées alluvionnaires à 
drainage apparent et berges du Bahr Azoum et du Bahr Salamat 
Couvert ligneux arboré et arbustif, nul ou clair,ligneux irrégulièrement disposés, en 
moyenne de 2 p. cent, variabilité stationnelle entre O et 5 p. cent 
Strate herbacée claire à dense composée essentiellement de pérennes avec quelques 
annuelles, couvert moyen de 35 p. cent, variabilité stationnelle de 10 à 100 p. cent 
Texture du sol : limone-sableuse à argileuse avec une très nette dominante argileuse 
Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 








- Arbustes : Piliostigma reticulatum 





Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 





- Pérennes : Vetiveria nigritiana 
Hyparrhenia ru/a 
Setaria sphacelata 
Productivité moyenne élevée de 5,7 tonnes par hectare et par an, variable de 4,5 à 8 tonnes 
par hectare 
Intérêt pastoral bon 
Capacité de charge 1 à 1,5 hectare par UBT 
Action anthropique localement très forte, présence de champs et de jachères avec 
repousses arbustives 
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Couvert ligneux clairsemé à très dense surtout arboré, en moyenne voisin de 25 p. cent, 
variabilité stationnelle entre O et 100 p. cent 
Strate herbacée très claire à dense composée d'annuelles et de pérennes hautes et 
fournies, couvert moyen voisin de 50 p. cent, variabilité stationnelle de 1 à 100 p. cent, 
Texture du sol : variable de sablo-limoneuse à argileuse dans les zones inondées 
Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 
- Arbres : Acacia seyal 
Balanites aegyptiaca 
Combretum glutinosum 
- Arbustes : Piliostigma reticulatum 
Combretum acu/eatum 
Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 
- Annuelles : Permisetum pedicellatum 
Loudetia annua 
Setaria pumila 
Rottboellia cochinchinensis (ou exaltata) 
Hypparrhenia cf.. welwitchii 
Blepharis /inariifolia 





Productivité moyenne élevée de 4,2 tonnes par hectare et par an, avec une variation 
suivant la nature du sol et le couvert forestier de 2 à 7 tonnes 
Intérêt pastoral assez bon 
Capacité de charge, 1,5 à 2 hectares par UBT 
Action anthropique assez faible, feux de brousse et surpâturage localisé, unité pastorale 
peu sensible à la dégradation par surpâturage 
























Z - Végétation boisée des épandages alluvionnaires soudaniens 
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Couvert ligneux clair à assez dense,variation de 1 à 5 p. cent (savanes arbustives claires) 
à 10-25 p. cent (ilôts forestiers assez denses) 
Strate herbacée peu dense à assez dense dominée par des annuelles avec quelques pérennes, 
couvert moyen voisin de 50 p. cent, variable en fonction de l'occurrence des pluies de 
l'année, variabilité fonctionnelle entre 25 et 75 p. cent 
Texture du sol : sableuse légèrement limoneuse à sablo-argileuse 
Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 
- Arbres: Anogeissus leiocarpus 
Terminalia macroptera 
Diospyros mespiliformis 
Acacia seyal (en bordure du Salamat) 
- Arbustes : Lannea humilis 
Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 
- Annuelles : Pennisetum pedicellatum 
Loudetia togoensis 
Schoenejeldia gracilis 
- Pérennes : Andropogon gayanus 
Productivité entre 0,5 et 1,5 tonne par hectare et par an 
Intérêt pastoral médiocre à très médiocre 
Capacité de charge de 5 à 10 hectares par UBT 
Action anthropique moyenne, surpâturage localisé, unité assez sensible à la dégradation 
par piétinement important 
























Z - Végétation boisée des épandages alluvionnaires soudaniens 
;r~~--~~~ 
• Couvert ligneux clairsemé ou très clair, arboré et arbustif, en moyenne de 2 p. cent, 
variabilité stationnelle de e et 5 p. cent 
• Strate herbacée rare à assez dense essentiellement constituée d'annuelles avec quelques 
pérennes, couvert moyen de 30 p. cent, variable en fonction de l'occurrence des pluies 
de l'année, variabilité stationnelle entre e et 75 p. cent 
• Texture du sol: argileuse 
• Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 
• 
• 




- Arbustes : Acacia polyacantha var. campylacantha 
Piliostigma reticu/atum 
Capparis sepiaria 
Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 
- Annuelles : Schizachirium spp. 
Setaria pumila 
Loudetia anrma 
- Pérennes : Andropogon gayanus 
Productivité élevée de 5 à 6 tonnes par hectare et par an 




Capacité de charge 1 à 1,5 hectare par UBT 
Action anthropique feux de brousse importants 























Cette unité correspond aux dépressions argileuses pa.xfois vastes, marécages inondés une bonne 
partie de l'année se limitant à quelques swfaces d'eau libre en saison sèche. Une seule unité de 
végétation : les mares temporaires soudaniennes du Salamat (0). 
Cette unité géomorphologique est composée d'une seule unité de 
végétation: 























0 - Végétation herbacée hygrophile des mares 
temporaires 
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Cette unité correspond aux dépressions argileuses parfois vastes, formant des marécages en eau 
pendant une partie de l' année. En saison sèche, il reste un gazon dense très fréquenté par les 
herbivores, parsemé de petites mares résiduelles. Caractérisée par des prairies graminéennes 
aquatiques, parfois arborées clairsemées des dépressions argileuses enclavées du Bahr Azoum. 
Intérêt pastoral très bon, très forte productivité supérieure à 6 tonnes par ha et par an, de 0,25 à 1 
haparUBT. 
Cette unité de végétation se compose d'une seule unité pastorale : 
44-0 Prairies graminéennes aquatiques parfois arborées clairsemées des 
























0 - Végétation herbacée hygrophile des mares temporaires 
• 
• 
44 0 - Prairies graminéennes aquatiques parfois arborées clairsemées des 
dépressions argileuses enclavées du Bahr Azoum 
Couvert ligneux nul à rare, très clairsemé, très inférieur à 1 p. cent 
Strate herbacée dense, couvert voisin ou supérieur à 75 p. cent, il s'agit d'une prairie 
grarninéenne à base de graminées et cypéracées aquatiques 








Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 
- Arbres : Acacia nilotica var. tomentosa 
Acacia sieberiana 
Balanites aegyptiaca 




Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 
- Annuelles : Oryza barthii 




Productivité très élevée en moyenne 7 tonnes par hectare et par an 
Intérêt pastoral très bon ou excellent 
Capacité de charge 0,25 à 0,5 hectares par UBT 
Action anthropique forte, exploitation pastorale intense et continue depuis décembre au fur 
et à mesure de la baisse de l'eau jusqu' à mai ou juin, principalement sur les repousses de 
graminées. 
Ces pâturages de saison sèche supportent de très fortes charges animales ( de l'ordre de 3 
à 4 UBT par hectare) sans dégradation. 























Cette unité correspond aux surfaces occupées par les cultures de l'année et les jachères récentes. 
Elles sont réparties dans l'étude au sud du 1 Se degré de latitude nord. on a distingué les cultures en 
sec (Cul) des cultures de décrues (Cu2). 
Cette unité géomorphologique est composée d'une seule unité de 
végétation : 
























Cu - Végétation des cultures 
Cette unité correspond à la végétation naturelle qui a été défrichée pour semer des céréales ou autres 
cultures annuelles. Celles-ci se trouvent généralement sur sols profonds, soit sableux d'origine 
dunaire ou alluviale (petit mil), soit argileux (sorgho de décrue), soit en bas de pente (sorgho). Après 
la récolte, les chaumes résiduels sont accessibles aux troupeaux. Les jeunes jachères sont colonisées 
par des herbes annuelles puis progressivement reconquises par les graminées de savane et de jeunes 
ligneux. Caractérisée par les cultures et jachères sur sols sableux ( 45Cu 1) et d'autre part sur les sols 
argileux plus ou moins inondables ( 46Cu2). Intérêt pastoral après les récoltes moyen à très bon 
( résidus des récoltes : mil, sorgho, berbéré, adventices), productivité de 2 à 5 tonnes par ha et par 
an, 1 à 5 ha pour une UBT. 
Cette unité de végétation se compose de deux unités pastorales : 
45 - Cul Cultures en sec, jeunes et vieilles jachères arbustives clairsemées 
ou très claires sur sols sableux de Biltine au Bahr Aouk 
46 - Cu2 Cultures et jachères de décrues dans les vallées sur sol sableux ou 
argileux, plus ou moins inondables du Batha au sud de Singako 
1 
1 
~!P~~~~ ~lYl!a. 'ü"UW~ 
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I · Cu - Végétation des cultures 




























Couvert ligneux arbustif clairsemé ou clair, en moyenne de 1 p. cent, variabilité stationnelle 
entre E et 5 p. cent 
Strate herbacée rare à assez dense composée exclusivement d'annuelles, couvert moyen 
de 50 p. cent, variable en fonction de l'occurrence des pluies de l'année, variabilité 
stationnelle de E (culture) à 75 p. cent (vieille jachère), 
Texture du sol : sableuse 
Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 
- Arbres : généralement absents 








avec parfois: Faidherbia albida (< 8 m inondé) 
Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 




- Pérennes : généralement absentes 
Productivité assez élevée en moyenne 3 tonnes par hectare et par an, variable de 2 à 4 
tonnes 
Intérêt pastoral moyen à médiocre 
Capacité de charge, 2 à 5 hectares par UBT 
Action anthropique : forme cultivée des formations sur ensablements dunaires. Mélange 
de champs et de jachères. Surfaces presque intégralement défrichées pour la culture du petit 
mil. Les arbustes sont souvent éliminés, laissant la place à l'extension de Calotropis procera. 
Cet espace n'est ouvert au bétail qu'après les récoltes. Abondance pour les troupeaux de 
graminées annuelles de jachères, principalement Eragrostis tremula, et de tiges de mil. C'est 
un bon pâturage pour le début de la saison sèche. Disponibilité fourragère égale ou 
supérieure à celle de la formation naturelle. Surpâturage, risques de dégradation importants. 
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Cu - Végétation des cultures 
46 Cu2 - Cultures etjachères de décrues dans les vallées sur sol sableux ou 
argileux, plus ou moins inondables du Batha et au sud de Singako 
• Couvert ligneux arbustif rare à clairsemé, très inférieur à 1 p. cent 
• Strate herbacée clairsemée ou très claire, couvert moyen voisin de 5 p. cent 
• Texture du sol : sableuse inondable ou argileuse 
• Espèces ligneuses (par ordre de dominance décroissante) : 
• 
- Arbres : généralement absents 
- Arbustes : Acacia seyal 
Espèces herbacées (par ordre de dominance décroissante) : 




- Pérennes : Andropogon gayanus 
• Productivité moyenne élevée environ 5 tonnes par hectare et par an 
• Intérêt pastoral bon à assez bon 
• Capacité de charge, 1 à 2 hectares par UBT 
83 
• Action anthropique : forme cultivée des formations de vallées et de plaines alluviales . 
Cultures de décrues (principalement sorgho de décrue ou berbéré). Le défrichement élimine 
une grande partie ou la totalité des ligneux. Les troupeaux n'ont accès aux champs qu'après 
les récoltes, de janvier à mars, pour consommer les pailles de sorgho et les adventiçqi. 
Risques de dégradation limités. 
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ANNEXE II- PRINCIPALES ESPÈCES RENCONTRÉES ET LEUR INTÉRÊT 
PASTORAL EXPRIMÉ PAR UN INDICE BROMATOLOGIQUE SPÉCIFIQUE (Is) 
VARIATION DE O À 5 
Herbacées ................................... 168 
5.1. annuelles....... ... .... .... .. 126 
5.2. pérennes... .. ....... ..... ... . 42 
Ligneux........................................ 118 
5.3. arbustes ..... .... .... ... ...... 68 
5.4. arbres ... ................ ..... . 50 
Total : ........................................... 286 espèces 
Les espèces sont présentées par ordre alphabétique. 
Quelques synomymes usuels sont mentionnés en notes infra-paginales. 
Quelques noms vernaculaires très connus sont précisés. 
1 
1 Annexe 11.1. -HERBACÉES ANNUELLES 
1 
Achyranthes aspera Ha 4 Eragrostis elegantissima Ga 3 
1 Aeschynomene sp. La 2 Eragrostis pilosa Ga 3 Alysicarpus ovalifolius La 5 Eragrostis tenella Ga 3 
Alysicarpus rugosus La 4 Eragrostis tremula Ga 3 
1 Andropogon fastigiatus Ga 2 Eragrostis sp. Ga 3 Andropogon pseudapricus Ga 2 Ethulia conyzoides Ha 0 
Anthephora nigritana Ha 0 Euphorbia granulata Ha 0 
1 Anticharis senegalensis Ha 0 Evolvulus alsinoides Ha 0 Aristida adscensionis Ga 3 Fagonia arabica Ha 0 
Aristida funiculata Ga 1 Fimbristylis dichotoma Ca 2 
1 Aristida hordeacea Ga 1 Fimbristylis sp. Ca 2 Aristida kerstingii Ga 3 Hackelochloa granularis Ga 2 
Aristida mutabilis Ga 3 Hibiscus asper Ha 2 
1 Aristida stipoides Ga 0 Hibiscus panduriformis Ha 1 Aristida sp. Ga 2 Hyparrhenia cf welwitschii Ga 3 
Aristolochia sp. Ha 0 Hyparrhenia sp. Ga 3 
1 Aspilia bussei Ha 0 Hyptis spicigera Ha 0 Aspilia sp. Ha 0 Indigofera oblongifolia La 2 
Bidens sp. Ha 1 Indigofera sp. La 2 
1 Blepharis linariifolia Ha 1 Ipomoea cairica Ha 2 Boerhavia repens Ha 2 Ipomoea fistulosa Ha 2 
Brachiaria lata Ga 4 Ipomoea sp. Ha 2 
1 Brachiaria orthostachys Ga 4 K yllinga sp. Ca 1 Brachiaria xantholeuca Ga 4 Lepidagathis anobrya Ha 2 
Brachiaria sp. Ga 4 Lepidagathis scariosa Ha 2 
1 
Caperonia serrata Ha 0 Limeum viscosum Ha 2 
Cassia italica La 0 Loudetia annua Ga 1 
Cassia mimosoides La 3 Loudetia togoensis Ga 1 
1 
Cassia obtusifolia La 0 Loudetia sp. Ga 1 
Celosia argentea Ha 1 Microchloa indica Ga 1 
Cenchrus biflorus Ga 3 Melliniella micrantha La 4 
1 
Cenchrus prieurii Ga 3 Mitracarpus villosus Ha 0 
Ceratotheca sesamoides Ha 4 Mollugo nudicaulis Ha 2 
Chloris pilosa Ga 3 Najas pectinata Ha 0 
1 
Chloris virgata Ga 4 Oryza barthii Ga 5 
Chloris sp. Ga 4 Panicum laetum Ga 5 
Citrullus colocynthis Ha 0 Panicum sp. Ga 4 
Citrullus lanatus Ha 0 Pavonia senegalensis Ha 0 
1 Coccinia grandis Ga 0 Pennisetum pedicellatum Ga 2 Corchorus fascicularis Ha 2 Pennisetum americanum Ga 2 
Corchorus olitorius Ha 2 Pennisetum sp. Ga 2 
1 Corchorus sp. Ha 2 Polycarpaea corymbosa Ha 2 Ctenium elegans Ga 1 Polygala erioptera Ha 2 
Dactyloctenium aegyptium Ga 5 Rottboellia cochinchinensis2 Ga 3 
1 Digitaria digitata Ga 4 Schmidtia pappophoroides Ga 1 Digitaria sp. Ga 4 Schoenefeldia gracilis Ga 3 
Echinochloa colona Ga 5 Schizachyrium exile Ga 2 
1 Elytrophorus spicatus Ga 0 Eragrostis cilianensis Ga 3 
























Schizachyrium sp. Ga 2 
Sesanum alatum Ha 0 
Sesbania sp. La 3 
Setaria pumila 3 Ga 2 
Setaria sp. Ga 2 
Sida cordifolia Ha 0 
Sida rhombifolia Ha 0 
Sida sp. Ha 0 
Solanum esculentum Ha 0 
Solanum sp. Ha 0 
Sorghastrum bipennatum Ga 4 
Sorghum arundmaceum Ga 5 
Sorghum sp. Ga 4 
Spermacoce filifolia Ha 1 
Spermacoce radiata Ha 3 
Spermacoce sp. Ha 2 
Sporobolus helvolus Ga 2 
Sporobolus sp. Ga 2 
Tephrosia purpurea La 3 
3 Setaria pumila : Setaria pallidefusca 
Tephrosia sp. La 3 
Tetrapogon cenchriformis Ga 3 
T ragus berteronianus Ga 4 
Tribulus terrestris Ha 5 
Triumfetta sp. Ha 2 
Trochomeria macrocarpa Ha 0 
Vemonia sp. Ha 0 
W altheria indica Ha 1 
Zaleya pentandra Ha 0 
Zornia glochidiata La 5 
1 Ga = Graminées annuelles 
Ca = Cypéracées annuelles 
La = Légumineuses annuelles 






















Annexe 11.2. - HERBACÉES PÉRENNES 
Aerva javanica Hv 0 Monocymbium ceresiiforme 
Andropogon gayanus Gv 5 Oryza longistaminata 
Andropogon tectorum Gv 4 Oxytenanthera abyssinica 
Aristida pallida Gv 1 Pandiaka involucrata 
Aristida sieberana Gv 1 Panicum anabaptistum 
Asparagus africanus Hv 0 Panicum turgidum 
Caralluma sp. Hv 0 Polygonum limbatum 
Chasmopodium caudatum Hv 0 Phyllanthus reticulatus 
Chrozophora senegalensis Hv 2 Sansevieria sp. 
Chrozophora sp. Hv 2 Schizachyrium platyphyllum 
Cissus quadrangularis Hv 0 Schizachyrium sanguineum 
Ctenium newtonii Gv 2 Schizachyrium sp. 
Cymbopogon giganteus Gv 0 Sesbania sp. 
Cymbopogon schoenanthus Gv 0 Setaria anceps 
Cyperus conglomeratus Cv 2 Setaria sphacelata 
Cyperus sp . Cv 2 Tapinanthus sp. 
Echinochloa obtusifolia Gv 5 Vetiveria nigritana 
Echinochloa stagnina Gv 5 
Echinochloa sp . Gv 4 
Eleocharis sp. Cv 1 Gv = Graminées vivaces 
Heliotropium strigosum Cv 0 Cv = Cypéracées vivaces 
Hyparrhenia rufa Gv 4 
Lv = Légumineuses vivaces 
Indigofera sp. Lv 0 
Hv = Herbacées vivaces Leptadenia hastata Hv 0 







































Annexe 11.3. -ARBUSTES (généralement< 8m) 
Acacia ataxacantha 2 F eretia apodanthera 3 
Acacia laeta 4 Gardenia aqualla 1 
Acacia macrostachya 2 Gardenia sp. 1 
Acacia mellifera 0 Grewia bicolor 1 
Acacia polycantha var. Grewia flavescens 1 
campylacantha 2 Grewia tenax 1 
Acacia senegal 4 Grewia venusta 2 
Acacia sp. 4 Grewia villosa 2 
Allophylus afiicanus 0 Grewia sp. 2 
Andira inermis 0 Guiera senegalensis 3 
Annona senegalensis 1 Hymenocardia acida 3 
Bauhinia rufescens 5 Hyphaene crinita 1 
Bergia suffiuticosa 1 Hyphaene thebaïca 1 
Boscia senegalensis 0 Lannea humilis 1 
Boscia sp. 0 Leptadenia pyrotechnica 0 
Bridelia ferruginea 0 Lonchocarpus sp. 1 
Bridelia sp. 0 Maerua angolensis 4 
Cadaba farinosa 4 Maerua crassifolia 5 
Cadaba glandulosa 4 Maerua oblongifolia var. angustifolia 4 
Calotropis procera 0 Maerua pseudopetalosa 4 
Cappariscorymbosa 2 Ostryoderis sp. 2 
Capparis decidua 2 Ozoroa insignis 0 
Capparis sp. 2 Parinari curatellifolia 1 
Cassia sieberana 1 Piliostigma reticulatum 3 
Caturanegam nilotica 1 Piliostigma thonningii 2 
Combretum aculeatum 5 Pseudocedrela kotschyi 1 
Combretum paniculatum 2 Securidaca longepedunculata 2 
Commiphora afiicana 0 Stereospermum kunthianum 1 
Cordia sinensis 1 Strychnos spinosa 0 
Crateva adansonii 2 Swartzia sp. 0 
Crossopteryx febrifuga 0 Ximenia americana 2 
Dalbergia boehmii 3 Ziziphus mauritiana 3 
Dalbergia melanoxylon 3 Ziziphus mucronata 3 
Dalbergia sp. 3 
Detarium microcarpum 0 






















Acacia ehrenbergiana 3 
Acacia gerardii 3 
Acacia nilotica ssp. nilotica 4 
Acacia nilotica ssp. tomentosa 4 
Acacia seyal 5 
Acacia sieberiana 3 
Acacia tortilis4 5 
Acacia sp. 4 
Afzelia africana 2 
Albizia amara 2 
Albizia amara ssp. sericocephala 2 
Anogeissus leiocarpus 2 
Balanites aegyptiaca 5 
Borassus aethiopum 0 
Boswellia papyrifera 0 
Burkia africana 2 
Ceiba pentandra 0 

































4 Acacia tortilis : Acacia raddiana 
Annexe 11.4. - ARBRES 

































\ Borassus aethiopum = Rhonier 
\ Ceiba pentandra = Fromager 
/ Dalbergia manaloxylon = Ebène du 
: Sénégal 
j Hyphaene thebaïca = Doum 
\ Khaya senegalensis = Caïlcédrat 
\ Vitellaria paradoxa = Karité 
: Ziziphus. mauritiana. = .Jujubier ................... . 
5 F aidherbia albida : Acacia albida 7 Sclerocarya birrea : Sclerocarya caffra 

























TYPES D'HERBACÉES ANNUELLES PAR INDICE BROMATOLOGIQUE 
IS 5 4 3 2 1 
Graminées annuelles 5 12 18 13 8 3 
Cypéracées annuelles 2 1 
Légumineuses annuelles 2 2 4 3 2 
Herbacées annuelles 1 2 1 16 6 25 
Total 8 16 23 34 15 30 
TYPES D'HERBACÉES PÉRENNES PAR INDICE BROMATOLOGIQUE 
IS 5 4 3 2 1 0 
Graminées vivaces 3 6 2 6 3 3 
Cypéracées vivaces 2 1 1 
Légumineuses vivaces 1 1 
Herbacées vivaces 2 1 10 
Total 3 6 2 11 5 15 
NOMBRE D'ARBUSTES PAR INDICE BROMATOLOGIQUE 
IS 5 4 3 2 1 0 Total 
Arbustes 3 9 9 15 17 15 68 




IS 5 4 3 2 1 0 
Herbacées annuelles 8 16 23 34 15 30 
Herbacées pérennes 3 6 2 11 5 15 
Arbustes 3 9 9 15 17 15 
Arbres 4 4 6 17 15 4 
Total 18 35 40 77 52 64 
0 Total 
59 
3 
13 
51 
126 
Total 
23 
4 
2 
13 
42 
Total 
126 
42 
68 
50 
286 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
1 
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